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Hummer: 


lait. 


DARSTELLUNG 


SCHLACHT BEI JENA 


und des 


TREFFENS VON AUERSTADT 


i 


n Le 
1) einem Plane der Schlacht bei Jena, 
2) einem Plane des Treffens bei Auerftädt, und Ne 


3) einer Charte zur allgemeinen Uebersicht der Französischen und 
Preufsischen Armeen kurz vor und nach der Schlacht. 


ME N „> Eege - 


Weimar, 
im Verlage des Geographischen Instituts 1807. 


LA 


BATAILLE DE JENA 


eso" be $ 


COMBAT D'AUERSTAEDT 


représentés 

1) sur un Plan de la Bataille de Jena, 

2) sur un Plan du Combat d' Auerstaedt, et 

3) sur une Carte qui donne l’appergu général 


des positions ۶ 
marches des armées Frangaises et Prussiennes peu avant et 


le jour méme de la Bataille. 


me mi 


à Weimar, 
aux dépens de l'Institut Géographique 1807. 
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NUMTC HART EC HET 


von der 


SCHLACHT BEL JENA 


AM ££. Ott;0.0 EI 41800 
zwischen der Kaiserl. Königl. Französischen, und der combi- 
nirten Königl. Preufsischen und Kur-Sächsischen Armee 


zur 


Erläuterung des Plans derselben. 


Mit dem Plane der Schlacht 


Zweite durchaus berichtigte Auflage 


MEMOIRE 
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LA BATAILLE DE JENA 


lidrée le 14. Octobre 1806 


par PArmée française aux Armées combinées prussienne et 
saxonne 


pour servir d’explication au plan de cette bataille. 


Avec le Plan de la Bataille. 


Seconde Edition entièrement revue. 


Weimar, 
im Verlage des Geographischen Instituts 
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Nachricht an die Leser 


Unser Plan der Schlacht hei Jena hatte gleich aach seiner Erscheinung das Glück, von mehreren 
sachkundigen Militairs, die Theilnehmer dieses merkwürdigen Tages waren, geprüft zu werden, und 
ihren Beifall zu erhalten. - Einige von ihnen’ theilten üns mehrere bestimmte Angaben, vorzüglich 
über die Stellung des Preufsischen und des mit ihm combinirten Sächsischen Corps mit, von denen 
wir, wie bei Vergleichung dieser Ausgabe mit der frühern, Jedem deutlich seyn_wird, zweckmälsi- 
gen Gebrauch sowohl bei dem Texte, als in dem Plane selbst gemacht haben. 


Das Geographische Institut. 


A etc a.u se ¿Tita u £r 


Le Plan de la Bataille de Jena, que nous avons donné au Public, a été si bien accueilli par les 
connaisseurs eti principalement par des militaires expérimentés, témoins participans de cette journée 
mémorable, que plusieurs d’entr’eux ónt bien voulu nous communiquer des données exactes sur la 
position de l'armée combinée Prussienne et Saxonne, dont nous avons fait usage, tant pour la révi- 
sien du dit plan, que pour la rectification du texte explicatif qui l’accompagne. 

L'Institut géographique à Weimar. 


LA BATAILLE DE JENA 


le 14. Octobre 1806. 


? 


uoique les Batailles de Jena et d'Auer: 
staedt ne forment ensemble, pour ce qui en 
concerne. le plan et les résultats qu’une 
seule, elles peuvent cependant être décri- 
tes séparément, vu la séparation totale, qui 
eut lieu ce jour entre le corps d'armée 
sous les ordres du Roi et ceux commandés 
par le Prince de Hohenlohe et par le Lieu- 
tenant- Général de Ruchel, et paraissent mé- 
me le demander, en ce qui regarde la ré- 
présentation figurée de leur exécution; puis- 
que pour les réprésenter ensemble tracées 
sur une même feuille, il y faudrait un for- 
mat extraordinairement grand, ce qui por- 
terait un. pareil plan à un prix trop haut, 
ou l'on serait forcé de renoncer à tous les 
détails les plus nécessaires. Pour cette rai- 
son l’on présente ici au Public première- 
ment le Plan de la Bataille de Jena dressé 
sur des dessins pris.et mesurés sur le lieu 
méme, et rédigé, en ce qui regarde les posi- 
tions des armées, sur les indications: de té- 
moins oculaires de cette journée mémo- 
rable. *), Il sera suivi, sous peu d'une se- 


*) Cette journée ajoute un 'nonvel intérêt à ce- 
Ini. que la contrée” de Jena offrait dejá au 
Naturaliste et principalement an Géologue. 
Quant à ceux qui désirent connaitre cette con- 
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SCHLACHT BEI JENA 


am 14. October 1806; 


Die Schlachten bei Jena und bei 6 
bilden. in Rücksicht ihres Plans und ihrer 
Resultate zwar nur ein Ganzes, lassen sich 
aber bei der günzlichen Trennung des Preus- 
sischen Armee- Corps unter dem Könige, von 
denen unter dem Fürsten v. Hohenlohe und 
dem Generallieutenant von Rüchel an die- 
sem Tage», isolirt beschreiben, und schei- 
nen diese Behandlung für die Abbildung so- 
gar zu verlangen, wenn nicht ein ungewóhn- 
lich grofses Format gewählt und die Darstel- 
lung dadurch beträchtlich vertheuert werden 
soll, oder wenn man nicht auf ein auch nur 
erträglich genaues Detail Verzicht leisten 
Das Publikum erhält daher hier zuvör- 
derst einen auf Vermessungen des Lokals 
gegründeten, und was die Stellungen der Ar- 
meen ànlangt, von thätigen Augenzeugen des 
Tags geschöpften Plan der Schlacht bei Jena,*) 
dem binnen Kurzem ein zweites Blatt folgen 
wird, auf dem man die Schlacht bei Auerstädt, 
und ein drittes Blatt oder Charie der umliegen- 
den Gegenden, auf der man den Zusanimen- 
hang beider. Armeen, die Schlachten bei 


will, 


*) Diese Begebenheit schafft der dem Naturfor- 
scher, vorzüglich aber dem Geologen; Köchst 
lehrreichen Gegend um Jena ein neues Inter- 
esse. Wer fie näher kennen zu lernen wünfcht,. 


conde feuille qui présentera le- plan de la 
Bataille d'Auerstaedt, et d'une troisième, 
comme Carte générale du champ de Bataille 
en entier, de celle d’Auerstaedt aussi bien 
que de celle de Jena, la communication des 
deux armées et toute la contrée où arrivè- 
rent les événemens importans du 14. Octo bre 
et une partie de leurs suites. 


En publiant ce plan notre premier 
soin a été de fournir, tant aux Militaires 
qu'aux amateurs de l'histoire de nos jours, 
si riche en époques extrêmement mémo- 
rables, un tableau aussi fidèle que possible 
d'un événement, dont les suites seront de 
la plus haute importance pour une partie 
considérable de l'Allemagne, et quia ébranlé 
les fondemens mêmes d'on état. si puissant 
jusqu'ici; et de Pexécuter avec précision 
autant qu'un pareil événement est suscep- 
tible d'une representation dessinée; espé- 


trée de plus prés, nous leur recommandons le 
Manuel de feu Mr. Batsch, Professeur d'histoire 
naturelle, mort trop tót pour la science, qui 
a été publié en Allemand à Weimar, en 0 
in 8. (Prix: r Rthlr. 6 gx.) Ouvrage aussi 
amusant qu'instructif, orné de deux cartes, 
dont l'une est le plan topographique des envi- 
rons de Jena dessiné par Mr. Güssefeld, d'apres 
les dimensions prises par lui même et d’après 
d'autres plans originaux, et augmenté d'un 
carton, qui présente le plan de la ville de Jena; 
l’autre de ces deux cartes est un ptan tracéjpar 
M. le Prof, Batsch lui- méme pour servir de 
guide dans des excursious aux alentours de Jena, 
où l'on trouve retracés méme les sentiers fré- 
quentés seulement par des chasseurs et des 
promeneurs et du reste peu connus etc. L'ex- 
plication de tout ceci se trouve dans le livre 
précité. 
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Auerstädt und bei Jena, und die ganze Ge- 
gend, in der sich die wichtigen Ereignisse 
des ¿4ten Octobers und ihre nächsten Folgen 
zutrugen, übersehen kann. 


Wir wünschen durch diese Blätter so- 
wohl dem Militair, als jedem Freunde der 
neuesten Weitgeschichte, die anjetzt so áus- 
serst wichtige Epochen hat, ‘ein möglichst 
treues Gemälde jener für einen grofsen Theil 
Teutschlands so folgenreichen, und einen 
mächtigen Staat bis in sein Innerstes er- 
schütternden, Begebenheit aufzustellen, so 
weit dies durch Zeichnungen geleistet wer- 
den kann, und dadurch zugleich einen ‘der 
nächsten Zwecke unsers Instituts zu erfül- 
len. Denn auf die dazu gegebenen kurzen 


dem empfehlen wir des für die Naturkunde 
viel zu früh verítorbenen Hrn. Prof. Batsch, 
Taschenbuch für topographische Excursionen in 
die umliegende Gegend von Jena, (Weimar, 1800. 
8. Preis ı Rthl. 6 gr.) ein Werk, dem der Vrf. 
durch seinen tiefen Sinn für Naturschónheit 
eben fo viel Reiz, als durch seine Kenntnifs 
der Natur Belehrung zu verschaffen wu(ste. Es 
gehóren zu demfelben zwei Charten; nämlich 
eine vom Hrn. F. L. Güssefeld, nach eigenen 
Messungen und anderen Originalzeichnungen 
entworfene topographische Charte der umliegen- 
den. Gegend von Jena, auf der sich als Carton 
noch ein Plan der Stadt befindet, und dann 
ein vom Prof. Batsch gezeichneter Wegweiser 
zu den topographischen Excursionen um Jena; 
eine Art Wegeskelett, auf dem man auch die 
unbedeutendsten Jägerfulswege, Spaziergänge, 
welche nur selten gesucht und gefunden wer- 
den, u. s. f sieht. Eine Erklärung desselben 
ist in der Schrift gegeben. 


rant de remplir par là en partie un des buts 
les plus proches de notre Institut. — Nous 
ne mettons de prix aux commentaires ab- 
régés qui accompagnent ces plans, qu'au- 
tant qu'ils sont composés sur des rapports 
officiels, et rédigés d’après les exposés de té- 
moins oculaires et participans. Aussi les 
données du Mémoire, qui suit, sur la ba- 
taille de Jena sont - elles principalement 
puisées dans. le Bulletin officiel de la 
Grande Armée (en date de Jena, 15. Oct. 
1806) et auxquelles on n'a joint que trés 
peu d'additions. 


Le Roi de Prusse avait projeté de com- 
mencer les hostilités en fesant avancer l'aile 
droite de son armée sous les ordres du Gé- 
néral Auchel vers Francfort, le centre, que 
le Duc de Brunsvic commandait sous ses 
ordres, vers Wirzbourg, et Vaile, gauche 
commandée par le Prince de Hohenlohe vers 
Bamberg. Mais dans peu de jours il vit son 
aile gauche tournée par suite de manoeu- 
vres hardies et sürement combinées de la 
grande Armée francaise, qui aprós quelques 
combats victorieux avec des corps détachés 
de l'aile gauche, occupa Saalbourg, Loben- 
stein, Schleitz, Gera et Naumbourg , et qui 
poussa méme des partis, qui dés le 2r. 
Octobre au soir parvinrent jusqu'à Leipzic. — 
L'armée Prussienne, coupée de cette, ma- 
niere de la partie la plus considérable. de 
la Saxe, et exposée à perdre sa commu- 
nication avec la principale partie de son 
propre pays, s'occupa le 9, 10, YI et 12. 
d'Octobre à rappeler ses corps détachés et à 
prendre une position pour la bataille, qui, à 
ce qu'on pouvait prévoir, devait se livrer. — 
Le 10.,d Octobre le Quartier. Général du Roi 
quitta Erfort, que le Général Ruchel oc- 


Beschreibungen legen wir nur in so fern 
einigen Werth, als solche aus officiellen 
Angaben oder aus den Aussagen von theil- 
nehmenden Augenzeugen zusammengetragen 
sind. Von dieser Art.sind die folgenden 
Nachrichten über die Schlacht von Jena, die 
grüfstentheils aus dem fünften Bülletin der 
grolsen Armee (d. d. Jena, 15. October, 1806) 
gezogen sind, und nur hier und da einige 
Zusütze erhalten haben. 


Der König von Preufsen wollte am 9ten 
October die Feindseligkeiten eröffnen und 
mit seinem rechten Flügel unter Gen. Lieut. 
von Rüchel gegen Frankfurt, mit dem Cen- 
tro, das unter ihm der Herzog von Braun- 
schweig commandirte, gegen Wirzburg und 
mit seinem linken Flügel unter dem Für- 
sten von Hohenlohe gegen Bamberg vorrük- 
ken. Allein in wenig Tagen sah er sich 
auf seinem linken Flügel durch die kühnen 
und sicher combinirten Bewegungen der 
"Französischen grolsen Armee umgangen, 
welche nach einigen siegreichen Gefechten 


mit detachirten Corps des linken Flügels 
Saalburg, Lobenstein, Schleitz, Gera und 
Naumburg besetzte, und von der schon am 


J2ten October Abends Streifparthien - bis 
Leipzig kamen. So von dem beträchtlich- 
sten Theile Sachsens abgeschnitten und in 
Gefahr, die Communication mit ihren 
Hauptstaaten zu verlieren, wendete die 
Preuísische Armee den 9, 10, If und. 12ten 
October dazu an, ihre detachirten Corps an 
sich zu ziehen, und eine Stellung für eine 
wahrscheinliche Schlacht zu nehmen. Am 
ıoten October kam des Königs Hauptquartier 
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cupa de suite, se porta à Blankenhayn et 
le it, à Weimar. L'armée du Roi se campa 
alors entre cette ville et Frankendorf, à 
droite de la route de Jena, mais ce camp fut 
levé dans la nuit du 12 au 13 et dans la ma- 
tinée du 13. Octobre, et les troupes se portè- 
rent sur Auerstaedt; le Roi méme quitta 
Weimar le 13. à midi. La Reserve du Roi 
etait commandée par le Général de Cavale- 
rie, Comte de Kalkreuth. 


Dés le r2. le corps combiné des trou- 
pes Prussiennes et Saxonnes, sous le comman- 
dement du Prince de Hohenlohe, abandonna 
presqu’entierement la rive droite de la Saale 
et entra dahs un camp, qui s'étendit depuis 
la hauteur entre Kötschau et Isserstádt , par 
où la chaussée de Weimar passe en descen- 
dant dans le Mühlthal pour conduire à Jena, 
jusqu'à Capellendorf. Son Quartier - Général 
etait à Capellendorf dans la nuit du 13. au 
14. Octobre. L'avantgarde fut placée l’après- 
midi du 13. entre Vierzehnheiligen et Lutze- 
rode sur deux lignes et y bivouacqua. Elle, 
etait sous les ordres du Major - Général Comte 
de Tauenzten. 


Le corps d'armée du Lieutenant - Général 
de Ruchel était entré le 13. Octobre vers le soir 
et durant la nuit dans le camp près de Wei- 
mar, que le corps d'armée du Roi avait 
quitté là veille. 


Dans cette position le corps d'armée 
du Général Ruchel formait encore comme au- 
paravant l'aile droite de la ligne de Bataille 
‚prussienne, et servait, ainsi que le corps de 


Hohenlohe, à masquer la marche de l'armée - 


von Erfurt, welches Gen. v. Rüchel besetzte, 
nach Blankenkayn und am titen nach 
Weimar. Die Armee des Königs bezog jetzt 
von dieser Stadt an bis gegen Frankendorf, 
an der Stralse nach Jena rechts, ein Lager, 
welches in der Nacht vom ۲21۵8 auf den 
I3ten und am işten Morgens abgebrochen 
ward, Die Truppen marschirten daraus ge- 
gen Auerstädt und der König selbst verliefs 
Mittags am r3ten Weimar. Die Reserve des 
Königs commandirte der General von der Ca- 
vallerie, Graf von Kalkreuth. | 


Schon am 12ten -hatte auch das Corps 
der combinirten Preufsischen und Säch- 
sischen Truppen unter dem Commando des 


‘Fürsten von Hohenlohe fast ganz das rechte 


"Ufer der Saale verlassen, und ein Lager be- 
zogen, welches sich von der Höhe zwischen 
Kötschau und Isserstädt, von welcher hin- 
ab die Chaussee von Weimar durch das 
Mihlthal nach Jena führt, bis gegen Capel- 
lendorf ausdehnte. Das Hauptquartier des- 
selben war in Capellendorf in der Nacht 
von dem 13ten auf den 14ten October, Die 
Avantgarde ward den 13ten Nachmittags zwi- 
schen Vierzehnheiligen und Lützerode in zwei 
Linien postirt und bivouacquirte. Sie stand un- 
ter dem Generalmajor, Grafen 2, ۰ 


Das Corps des Generallieutenants von 
Rüchel war am raten October gegen Abend 
und in der Nacht in das Lager bei Weimar 
eingerückt, welches des Königs Armeecorps 
in der Nacht zuvor verlassen. hatte. 


Durch diese Stellung bildete jetzt das 
Rüchelsche Corps noch, wie zuvor, den 
rechten -Flügel der Preufsischen, Schlacht- 
linie, uud diente, wie das Hohenlohische 
Corps, den Marsch der Armee unter dem Ko- 


v» 
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du Roi, qui devait se camper près de Frey- 
bourg entre l'Unstruth et la Saale: — Pour 
assurer cette manoeuvre l'on avait détaché 
le 13. du mois à Dornbourg le Lieutenant- 
Général de Holzendorf du Corps de Hohen. 
lohe. 


L'on évalue la force du Corps d'armée du 
Roi, y compris la réserve sous les ordres 
du Gen. Kalkreuth, à 48 Bataillons, 9o Esca- 
drons et 128 pièces de canon; celle du Corps 
de Hohenlohe *) à 50 Bataillons, 75 Escadrons 
et 88 piéces de canon, enfin celle du Corps 
de Ruchel à 15 Bataillons, 19 Escadrons et 
20 pièces de cauon (sans y comprendre les 
pieces des régimens de tous les corps.) Par- 
mi le corps de Hohenlohe se trouvaient 27 Ba- 
taillons et 30 Escadrons de troupes saxonnes. 
Comme ce corps avait déjà souffert dans les 
combats précédens près de Saalfeld, de Schleiz 
et de Neustadt sur l'Orla, Von peut évaluer 
toute la force des armées combinées Prussien- 
ne et Saxonne, qui eurent part aux batailles 


de Jena et d'Auerstaedt, à environ 104,000 


hommes. 


*) Les troupes Prussiennes du corps d'armée de 
Hohenlohe étaient composées des batallions de 
grénadiers de Sack, Schack, Lowstien, Bork, 
C. de Dohna, Hahn et X Herwarth et de 2 Comp. 
de grenadiers du Régt. de Zastrow; des régt. 
d'infanterie de Hohenlohe, Sanitz, Zastrow, 
Grawert, Müffling et Zweiffel; des bataillons de 
fusiliers de Rosen, Boguslawsky, Erichsen, Pellet, 
Rühle et Rabenau (les deux derniers pouvaient 
à peine encore porter le nom de bataillons); 
de 5 Escadrons de Cuirassiers de Holzendorf et 
de 5 de Henkel; de.5 Escadrons de Dragons de 
Pritiwitz et de 5 de Krafft, de 10 Esc. de Hu- 
sards Schimmelfennig v. d. Oye, de 5 Esc. Hus. 
de Bila et de 10 Esc. Hus. de Gettkandt, avec 
2 Batteries de pieces de 12 sous les ordres de 
Glasenap et Wolframsdorf, et de 3 Batteries 
d'Artillerie legere. 


an-. 


nige zu maskiren, die ein Lager bei Frey- 
burg zwischen der Unstruth und Saale be- 
ziehen sollte, Zur Sicherung dieses. Ma- 
noeuvers ward von dem Hohenlohischen 
Corps der Generallieutenant v. Holzendorf 
nach Dornburg am 13ten detachirt. 


Die Stärke der Armee des Königs wird 
mit dem Reservecorps unter Gr. Kalkreuth 
auf 48 Bataillons, 90 Escadrons und 128 
Stück Geschütz; die des Hohenlohischen 
Corps *) auf 50 Bataillons, 75 Escadrons 
und 88 Stück Geschütz, und die des Rüchel- 
schen Corps auf 15 Bataillons, 19 Escadrons 
und 20 Stück Geschütz, (ohne die Regiments- 
stücke bei allen Corps mitzurechnen), 
gegeben. Unter dem Hohenlohischen Corps 
waren 27 Bat. und 30 Esc. Sächsischer Trup- 
pen. Da dieses Corps schon durch die vor- 
hergehenden Gefechte bei Saalfeld, Schleitz 
und Neustadt an der Orla gelitten hatte, 
würde man die Stärke der an den Schlach- 
ten bei Jena und Auerstädt Theil haben- 
den Preufsischen und Sächsischen ‚Truppen 
auf etwa 104,000 Mann schätzen können. 

: 1 cool kae or 
.*) Die bei dem Hohenlohifchen: Corps ‘befindli. 
chen Preufsischen Truppen waren folgende: die 

Grenadierbataillons Sack, Schack, Lowstien, 

Bork, Gr. Dohna, Hahn und € Herwarth, und 

zwei Grenadiercompagnieii vem Regiment Za- 

strow; „die  Infantericregimenter: «Hohenlohe, 

Sanitz, Zastrow, Grawert, Müffling und Zweif- 

fel; die Füselierbataillons Rosen, Boguslawsky, 

Erichsen, Pellet, Rühle und Rabenau, (von 

denen beide letztere kaum mehr Bataillone zu 

nennen waren);.5 Escadrons Holzendorf und 

5 Escadrons Henkel Cuirassiere;. 5 Escadrons 

Prittwitz und 5 Escadr. Krafft Dragoner;* jo 

Escadrons Schimmelfennig v. 4. Oye, 5 Esc. Bila 
und 10 Esc. Gettkandt Husaren; 2 Batterieen 

Zwülfpfünder unter v. Glasenap und v. Wolf- 


ramsdorf und drei Batterieen reiiender Artil- 
lerie. 


qne 


Telles.étaient la forceet la position de Par- 


. mée Prussienne dans la nuit, que suivit ce 14. 


Octobre,siremarquable. — Nous allons tracer 
actuellement la position de l'armée Française 
au 13. Octobre *). 


Le Grand Duc de Berg et le Maréchal 
Davoust avec leurs corps d'armée étaient à 
Naumbourg, ayant des partis sur Leipzic et 
Halle. Le Corps du Maréchal Prince de 
Ponte-Corvo etait en marche pour se ren- 
dre à Dornbourg. Le Corps du Maréchal Lan- 
nes arrivait à Jena. Le corps du Maréchal ` 
Augereau éiait en position à Kahla et arri- 
va Vaprés - midi aussi à Jena. Le corps 
du Maréchal Ney était à Roda; le Quartier- 
Général à Gera et l'Empereur en marche. 
pour se rendre à Jena. Le corps du Maré- 
chal Soult de Gera était en marche pour ` 
prendre une position plus rapprochée, à l'em- 
branchement. des routes de Naumbourg et 
de Jena. 


1 ts 


A deux heures après midi l'Empereur ar- 
riva à Jena.. Son Avantgarde avait déjà oc- 
cupé un petit plateau du Landgrafenberg, 
en avant de la montée d'Apolda; et delà il 
appergut les dispositions de l'ennemi, qui pa- 
raissait manoeuvrer, pour attaquer le lende- 
main. 


La chaussée de Jena à Weimar conduit 
dans l'espace d'environ une heure par le 


*) D’après le V. Bulletin de la grande Armée. 


So war die Stärke und die Stellung der, 
Preufsischen Armee in der Nacht vor dem 
merkwürdigen 14ten October. — Wir wat, 
len nun die der. Französischen Armee am. 
Tage zuvor darstellen *). 


Dev Grofsherzog von Berg und der Mar- 
schall Davoust waren mit ihrem Armee- 
corps. in Naumburg, und hatten leichte 
Truppen auf den Strafsen nach Halle und 
Leipzig. Das Corps unter. dem Marschall 
Fürst von Ponte Corvo war auf dem Mar- 
sche nach Dornburg. .Das Corps des Mar- 
schalls Lannes kam zu Jena an. Das Corps 
des Marschalls Augereau stand bei Kahla 
und kam Nachmittags gleichfalls bei Jena 
an. Das Corps des Marschalls Ney stand 
bei Roda. Das Hauptquartier war in Gera 
und der Kaiser auf dem Wege nach Jena. 
Das Corps des Marschalls Soult war auf dem 
Marsche von Gera aus, um eine nähere 
Siellung gegen die Strafsen nach Jena und 
Naumburg zu, zu nehmen. 


Um zwei Uhr Nachmittags langte der 
Kaiser in Jena an. Seine Avantgarde hatte 
schon die Höhe vorwärts von dem Apoldai-. 
schen Steiger auf dem Landgrafenberge inne, 
und Er bemerkte von hier aus Manoeuvers 
der Preufsischen Armee, die einen Angriff 


auf den künftigen Tag voraus zu sagen 
schienen, VETT: 


Die Landstrafse von Jena nach Weimar 
führt etwa eine Stunde lang durch das, vor- 


*) Nach dem V, Bülletin der grofsen Armee. 


Mähltkal encaissé principalement vers son 
bout dans des rochers calcaires très - escarpés 
et dont les issues vers la Schnecke étaient 
défendues par de l'infanterie saxonne et des 
fusiliers prussiens *).. C'est à la droite 
de ce vallon, en venant de Jena, que s’eleve 


rapidement la hauteur dite le Landgrafen- 


berg, sur la quelle passe le chemin de Jena à ` 
Apolla, et c'est sur le premier plateau, le 

plus petit dé cette hauteur, que bivouacqua 

lEmpereur la veille de la Bataille, entouré 

de sa Garde à pied. Plusieurs chemins y 
conduisent, mais par des ravins presqu'im- 

praticables pour de l'artillerie , et c'est pour- 

cela, sans doute, que les Prussiens en ont 

négligé la défense. 

C'est sur ce plateau qu'alors 'Émpereur 
fit ranger le corps du Maréchal Lannes, qui 
passa lus méme dans la nuit par le che- 
min de PEule pour se porter sur le Rauh- 
thal, Ik était composé des Divisions Ga- 
zan et Suchet, dont la premiére rangée 
sur trois lignes, depuis Cospoda obliquement 
vers la montée (Steiger), formait l’aîle gauche, 
etl'autreladroite, et 4000 hommes de la Garde 
impériale, rangés en bataillon quarré sur le 
premier sommet du plateau, oceupaient le cen- 
tre. - C'est au milieu de ces braves que l'Em- 
pereur bivouacqua. Chacun de ces corps était 
accompagné de ses canons. La Garde impé- 
riale fut conduite par le Maréchal Lefebvre 
et le Général Victor avait rangé les wanpas 
du Corps du Maréchal Lannes. 


Durant la nuit l’on travailla à elargir 
les chemins, qui conduisent de Jena et des 
vallées circonvoisines sur ceite hauteur, pour 


*) Ces troupes étaient composées de 8 batail- 
lons d'infanterie saxonne et d'un bataillon de 
fusiliers prussiens. 
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züglich gegen ` das ‘Ende desseiben, mit 
schroffen Kalkfelsen: eingeengte Mühlthal, 
von dem die Auswege an der Schnecke 
durch Sächsische Infanterie und Preulsische 
Füseliere *) besetzt waren. An dem Eingange 
desselben von Jena aus, erhebt sich rechts 
_ eine steile Höhe, der Landgre/enberg, über 
welchen der Weg von Jena nach Apolda 
führt. ‘Auf dem ersten kleineren Plateau 
dieses Bergs bivouacquirte der Kaiser Napo- 
léon in der Nacht vor der Schlacht, umge- 
ben ‘von seiner Garde zu Fuls. Auf dieselbe 
führen‘ mehrere Wege in Schluchten, die 
für Artillerie schwer zu passiren sind, wes- 
halb ihre Besetzung vielleicht von der Preus- 
sischen Armee vernachlässigt ward. 

Auf dieser Höhe des Landgrafenbergs 
nun liefs der Kaiser das Corps des Mar- 
schalls Lannes, der selbst in der Nacht das 
Rauhthal, auf dem Wege von der Eule 
herauf kam, sich stellen. Es beband aus 
den Divisionen Gazan und Suchet. Esr- 
stere bildete, in drei Linien gestellt, von 
Cospoda an in schiefer Richtung gegen den 
Steiger, den linken Flügel, letztere den 
xechten, und 4000 Mann kaiserlicher Gar- 
den, in ein Quarré formirt, besetzten, wie 
gesagt, dié erste Höhe der Bergfläche und 
machten so das Centrum, bei dem sich des 
Kaisers Bivouac befand. Jedes dieser Corps 
hatte seine Kanonen bei sich. Die Garden 
führte der Marschall Lefebvre und die Stel- 
lung des Corps unter Marschall Zannes di- 
2181116 General Victor. 

Während der Nacht wurden die Wege, 
welche auf diese Höhe von Jena und den 
anliegenden Thälern aus führen, geräumt, 


*) 8 Bataillons Sächs. Infanterie, und 1 Bat, 


Preuls, Füseliexe. 
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faciliter la marche des: troupes qui &uivaiént; 
et pour monter l'artillerie. C'était peut- étte, 
la. premiere fois, qu'une armée se déploya 
sur un aussi petit espace; car à peine quels 
w MILCH eure s'y ranger en lignes 

> 
Le Cóxps du Maréchal همین‎ bivou: 
acqua au pied de cette hauteur. Seulement 
3000 hommes du corps du Maréchal Ney 
étaient présens, puisque les deux divisions 
qui en fesaient la principale partie, n'arrivè: 
rent que le 14. à midi sur le champ de bataille; 
Le Maréchal Soult bivouacqua sur la route 
de Winzerle à Jena. Pour. cela les feux 
apparens de l'armée française sur la hauteur 
formérent un contraste frappant avec ceux des 
Prussiens qui s'etendaient, quoique non sans 
interruptions, depuis Weimar jusqu'à Auer 
stadt. L'une de ces armées paraissait concen- 
trée sur un petit point, et l'autre étendue sut 
une ligne immense. *) Dans l’une et l’autré 
de l’activité et du mouvement. Les sentinel- 
les se touchaient presque et les feux des 
deux armées étaient à une demi-poriée de 
canon. — En méme tems quelques maisons 
de Jena étaient en flammes. >; las 


z 


Un brouillard épais obscurcissait ke 
jour au matin du 14. Octobre. L'Empereur 
passa dans plusieurs lignes. ll recommanda 
aux -$oldais de se tenir en garde contre 
cette cavalerie Prussienne, qu'on dépeignait 
comme si yédoutable. Il les fit souvenir 
qu’il y avait un an, quà la méme «époque 
ils avajent pris Ulm; que l’armée Prus- 
sienne, comme l'armée Autrichienne, était 


*) D'après le V. Bulletin de la grande Armee, 


um den nachfolgenden Truppen und der 
Artillerie den Aufmarsch zu sérleichtern. 
Vielleicht entwickelte sich noch nie eine 
Armee auf einer so kleinen Fläche. Denn 
hier hönnen kaum سا‎ Bataillons in اجو‎ 
nie aufmarschiren. je T 


Das Corps des Zeg توص‎ bir- di 


*ouácquirte an dem Fufse der Höhe. Von 


dem Corps des Marschalls -Ney waren bei 


der Schlacht nur 3000 Mann gegenwärtig, 
indem die beiden Divisionen, welche das- 
selbe hauptsüáchlich bildeten, erst am Mit» 
tage des ızten auf dem Schlachtfelde ein- 
trafen. Der. Marschall Souit bivouacquirte 
auf dem Wege von Winzerle nach Jena. — 
Daher bildeten die auf der Hóhe sichtba- 
ren Feuer des Französischen Heers im Ver- 
háltnisse mit den von Weimar gegen Auer- 
städt, wenn auch mit Unterbrechungen sich 
hinziehenden Bivouacs der Preufsen, einen 
frappanten Contrast. Die eine Armee schien 
in einen Punct zusammengedrángt, die an- 
dere in eine ungeheuere Linie "ausgedehnt 
zu seyn. *) Beide waren voll Thätigkeit und 
Bewegung; die beiderseitigen Wachen be- 
Tührten sich fast, und die Lagerfeuer waren 
nur einen halben Kanonenschuls von einan- 
der entfernt. — In Jena standen inzwischen 
einige Häuser in Flammen. 

Am 14ten Morgens war ein dichter Ne- 
‘bel. Der Kaiser ritt bei mehreren’ seiner Li- 
pien’ vorbei and empfahl den Soldaten و‎ ge- 
gen die so furchtbar geschilderte Preufsische 
Cavalerie auf ihrer Hut zu seyn; erinnerte 
sie, dafs sie gerade an dielem Tage vor dem 
Jahre Ulm erobert hätten; dafs die Preufsi- 
sche Arnise, wie damals die Oestreichische, 
eingeschlossen sey, ihre Operationslinie, 


Nach dem’ V, Billietin, aus dem such die‏ رم 


folgenden Nachrichten sfid.- 
ti 
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aujourd'hüi ‘ceinée, ayant perdu sa ligne 
d’operations ‘et ses magasins; qu'elle ne se 
battait plus dans ce moment pour la gloire, 
mais pour sa retraite; que cherchant à faire 
une trouée sur différens points, les corps 
d'armée qui les laisseraient passer, seraient 
perdus d'honneur et de réputation. A ee 
discours animé, le soldat répondit par des 
ciis en avant! Les tirailleurs engagèrent 
Vaction et bientôt la fusillade et la canon” 
nade devinrent si vives, que l'Avantgarde - 
du Corps dé Hohenlohe sous les ordres du 
C. de Tauenzien abandonna sa position près 
de Lutzerode et Closwitz, et se replia der- 
rière le gros de l’armée. Le cérps d'armée 
détaché vers Dornbourg sous les ordres du 
Lieut. Gen. de Holzendorf et qui s’etait re- 
tiré par Zimmern avait pris position en partie 
entre Lehsten et Rödchen et en partie entre 
le Lohholz et le bois nommé Pfarrholz, (de 
PAlten-Gönne) quil fut obligé d’abandon- 
ner après un combat de deux heures contre 
les troupes du Maréchal Soult, et il se re- 
tira sur Stobra. 


Alors les Divisions de l’armée Française, 
se succédant sur la hauteur, trouvèrent l'es- 
pace nécessaire pour prendre leur ordre de 
bataille. De son côté l'armée Prussienné 
s’avança vers elles. ^ Le brouillard fut enfin 
dissipé aprés ro heures du matin par un 
beau soleil d'automne. Les deux armées 
s’appergurent à petite portée de canon. La 
gauche de l'armée Francaise appuyée sur un 


*) Parmi cette avant-garde il y avait de trou- 
pes saxonnes les rers bataillons de Rechten et 
du Prince Frederic Auguste ct 5 bataillons de 
grenadiers, ‘savoir ceux de Lichtenhayn, de 
Hund, de Metzsch, de Thiolar et de Le Coq. 
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ihre Magazine verloren habe; da[$:sie sich 
jetzt nicht mehr des Ruhms, sondern des 
Rückzugs halber schlage, und suchen werde, 
die Französische Stellung ‘an verschiedenen 
Puncten ` an durchbrechen; dafs aber die 
Corps, welche sie durchlassen würden, Ehre» 
und Ruhm vérlóren. — Auf diese mit Kraft 
gethaue- Anrede erschallte der Ruf: vor= 
wärts! Die Scharfschützen fiengen die 
Action an, und bald erhob‘ sich ‘ein lebhaf- 
tes Feuer aus kleinem und grobem Geschütz, 
dessen Folge war, dals die Avantgarde *) 
des Hohenlohischen Corps unter dem Grafen 
a, Touenzien re Stellung bei ۵ 
ünd Closwitz verliels und sich hinter das 
Hauptcorps zurückzog, Das unter dem Gen. 
Lt. v. Hotzendirf gegen Dornburg deta- 
chirt gewesene und über Zimmern zurück- 
gekommene Corps hatte eine Stellung, theils 
zwischen Lehsten und. Ródchen genommen, 
theils zwischen dem Lohholze und dem so- 
genannten (Alten - Gönner) Pfarrholze. 
Nach einem zweistündigen Kampfe mit den 
Truppen des Marschalls Soult mufste es 
gleichfalls diese Position verlassen und zog 
sich gegen Stobra zurück. 

Jetzt kamen immer mehr Abtheilungen 
des Französischen Heeres auf die Höhe 
herauf, und hatten nun Rauni, sich aus- 
zubreiten. Die Preüfsische Armee rückte 
ihnen ihrer Seits entgegen: Endlich zer- 
streute sich der Nebel nach 10 Uhr Mor- 
ens, und es ward ein schöner ۰ 
Beide Armeen erblickten sich in der Weite 
Den lin- 


*) Bei der Avantgarde waren von Sachsen das 
erste Bataillon v, Rechten, das erste ۰ 
Prinz Friedrich August, und 5 Grenadier- Ba- 
taillons v. Lichtenhayn, v. Hund, v. AM, 
v. Thiolar und v. Le Coq. 


. eines kleinen Kanonenschusses. 
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village et des bois était commandée par le 
Maréchal Augereau.. La garde impériale 
fort d'environ 4000 hommes la séparait du 
centre, qu'occupait le corps. du Maréchal 
Lannes. La droite était formée par le corps 
du Maréchal Soult, qui était arrivé par le: 
Rauhthal et le Jägerberg et était resté 
maitre du local, comme. nous venons de 


le dire, après un combat opiniätre contre le 


détachement de Holzendorf *). 


L'Empereur eut désiré retarder de deux 
heures d'en venir aux mains, afin d'atten- 
dre dans la position qu'il venait de prendre, 
les troupes qui devaient le joindre et sur- 
tout sa cavalerie conduite par le Grand- 
Duc de Berg; mais lardeur française l'em- 
porta. Plusieurs bataillons s'étant engagés 
dans un village, les Prussiens s’ebranlerent 
pour les en déposter,. Le Maréchal Lannes 
reçut ofdre sur le champ, de marcher,en 
échelons pour soutenir ce village. En même 
tems le Maréchal. Soult: avait, attaqué. un 
bois sur la droite, et les Prussiens, ayant fait 
un mouvement de leur droite sur la gauche 
des Français, le Maréchal Augereau fut 
chargé de les repousser, et en, moins d’une 
heure l'action devint generale: De part et 
d'autre on manoeuvra constamment comme 


` 


à une parade **), 


L'Empereur entouré du Prince de Neuf- 


*) Dans ce détachement il y avait de cavalerie 
saxonne les braves régimens de cheyanx - lé- 
gers du Prince Jéan et du Prince Clément. 

**) D'après le 5e Bulletin de la grande Armée, 
où nous ayons puisé aussi les détails qu 
suivent. t ۱ 
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ken Fiügel der Französischen Armee, der 
sich an ein Dorf und Waldung stützte, bäi. 
dete das Corps des Marschalls Augereau, 


und das Centrum das Gorps des Marschalls- 


Lannes. Zwischen beiden stand, die, kai- 
serliche Garde zu Fuls, etwa 4000 Mann 
stark. Den rechten Flügel formirte das 
Corps des Marschalls Soult, welches durch 
das Rauhthal und über den Jägerberg her- 
aufgekommen war, und wie oben erwähnt, 
nach einem hartnäckigen Gefechte mit dem 
Holzendorfschen Detachement *), Herr des 
Platzes blieb. E 

Der Kaiser wollte erst den Angriff noch 
einige Stunden verschieben, um in seiner 
dermaligen. Stellung die noch auf dem 
Marsche befindlichen Divisionen, vorzüg- 
lich aber seine Gavallerie unter dem Gro/s- 
herzoge v. Berg zu erwarten. Allein der 
hohe Muth des Französischen Heers ver- 
eitelte diesen Entschluls, Einige Bataillons 
-hatten ein Dorf besetzt, aus dem die Preus- 
‘sen sie zu vertreiben sich in Bewegung 
setzten. Marschall Lannes erhielt also Be- 
fehl, en échelons vorzurücken, um dieses 
Dorf zu behaupten, und da der rechte 
Flügel der Preufsen gegen den Franzisi- 
schen linken vorrückte, bekam anch Mar- 
schall Augereau den Auftrag, ihn zurück- 
zutreiben. So war in weniger als einer 
Stunde die Schlacht allgemein. Von beiden 
Seiten marschirte und manoeuvrirte man, 
wie bei einer Parade **), 

Der Kaiser, in dessen Gefolge sich 


*) Von Sächsischer Cavallerie waren bei diesem 
Corps die braven Regimenter Prinz Johann 
und Prinz Clemens Chevaux legers. 

**) Ausdruck des fünften Bulletins, so wie der 
ganze folgende Absatz aus denselben entiehnt ist. 
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chatel, du Maréchal Bessiéres, du Grand- 
Maréchal du palais Duroc, du Grand -Ecu- 
yer Caulaincourt et de ses Aides-de-camp 
et Ecuyers de service, eut toujours auprès 
de lui, indépendamment de la garde impé- 
riale, un bon nombre de troupes de réserve, 
pour pouvoir parer à tout accident imprévu, 
— Au fort de la mêlée l'Empereur voyant 
ses ailes menacées par la cavalerie Prussi- 


enne, s'y portait au galop pour ordonner 


des manoeuvres et des changemens de front 
en carrés. Il était interrompu à chaque 
instant par des cris de: Vive l'Empereur! 
La garde impériale à pied voyait avec un 
dépit, qu'elle ne pouvait pas dissimuler, tout 
le monde aux mains et elle dans l'inaction. 
Plusieurs voix firent entendre les mots: en 
avant! — „Qu’est-ce? dit l'Empereur, ce 
ne peut étre qu'un jeune homme qui n'a 
pas de barbe, qui peut vouloir préjuger ce 


“que je dois faire; qu'il attende qu'il ait 


commandé dans trente batailles rangées, 
avant de prétendre me donner des avis.“ — 
C'étaient effectivement des vélites, dont le 
jeune courage était impatient. de se signaler. 

Cependant leycombat continuait et son 
issue, était encore incertaine. Une partie 
du village de Vierzehnheiligen (savoir 19 
maisons et granges) fut consumée par le 
feu. Enfin le Maréchal Soult ayant enlevé 
le bois et la position près des villages de Röd- 
chen et Lehsten , qu'il attaquait depuis deux 
heures, fit un mouvement en avant, Dans 
cet instant l'on prévint l'Empereur que la 
division de cavalerie Francaise de réserve 
commengait à se placer, et que deux ۰ 
velles divisions du corps du Maréchal Ney 
se plagaient en arrière sur le champ de ba- 
taille, Il fit alors avancer toutes les trou- 
pes qui étaient en réserve en première li- 
gue, et qui, se trouvant ainsi appuyées 


der ‚Fürst v.. Neufchatel, der Marschall 


Bessières, der Grols-Marschall des ۵ 
Duroc, der Oberstallmeister Caulaincourt, 
seine Adjutanten und Stallmeister befan- 
den, hatte aufser der Garde noch mehrere 
Reservetruppen bei sich, um jedem Unfalle 
begegnen za können. Mitten in dem hef- 
tigsten Kampfe sah der Kaiser seine Flügel 
durch die Preufsische Cavallerie bedroht 
und eilte dahin, um die erforderlichen 
Stellungen und die Bildung von Quarrés 
anzuordnen, und Vive / Empereur! erschall- 
ie, wo er sich sehen liels, 

Die Kaiserliche Garde sah mit vielem 
Verdrusse die ganze Armee im Kampfe, 
und sich allein chne Thätigkeit. Mehrere 
davon riefen. Vorwärts! — „Was ist das?“ 
sagte der Kaiser, ,,blofs ein junger un- 
bärtiger Mensch kann beurtheilen wollen, 
was ich zu thun habe. Er warte, bis er, 
wie ich, dreifsig rangirte Bataillen ge- 
wonnen hat, ehe er mir seinen Rath ge- 
ben will.“ Es waren auch in der That 
nur Veliten, deren junger Muth sich aus- 
zuzeichnen wünschte. 

Inzwischen dauerte der Kampf anhaltend 
und unentschieden. Ein Theil des Dorfs 
Vierzehnheiligen (19 Häuser und Scheunen) 
gieng in den Flammen auf. Endlich hatte der 


‚Marschall Soult das Gehólz und die Position 


bei dem Dorfe Rödchen und Lehsten, welches 
er 2 Stunden lang angegriffen hatte, genom- 
men und rückte nun vorwärts. Zugleich er- 
hielt der Kaiser die Nachricht, dafs die Divi- 
sion seiner Reserve. Cavallerie sich zu stellen 
anfange, und zwei neue Divisionen des Mar- 
schalls Ney hinter ihm auf dem Schlachtfelde 
aufmarschirten. Er liefs daher alle Truppen, 
welche bis dahin in Reserve gestanden hatten, 
auf die erste Linie vorrücken, die jetzt, durch 


diese Verstärkung unterstützt, die Preufsische ` 
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culbutèrent la ligne de bataille des Prussiens 


et les mirent en plaine rétraite.. Ils la 


firent en ordre perdant la première heure. ` 


L’aîle gauche se retira sur Kötschau et 


Hohlstädt et le centre sur Capéllendorf, 


en avant duquel village le corps de réserve 
sous les ordres du Général Rüchel *) s'était 


rangé sur deux lignes sur le Sperlingsberg; 


mais qui fut bientót engagé dans un combat 
tres - vif, surtout avec le corps du Maréchal 
Soult, qui avanga par Grofs- et Klein- 
Romstaedt. 


Enfin la victoire des armes Frangaises 
fut entièrement décidée par l'arrivée des di- 
visions de Dragons et de Cuirassiers sous 
les ordres du Grand - Duc de Berg. En vain 
l'infanterie prussienne se forma en bataillons 
carrés ; cinq de ces bataillons furent enfon- 
cés, tout fut culbuté et ou tué ou pris **), 
En vain le Lieutenant- Général de Rüchel 
déjà blessé à la cuisse, essaya de réprendre 
position près de Wiegendorf, où il fut en- 
core effleuré par un coup. Depuis ce moment 


*) Le Gorps du Lieutenant-général de Rüchel 
était composé des régimens de Winning, Alt- 
Larisch, Strachwitz, Wedel, Tschepe et Schenk, 
des bataillons grénadiers de Borstel et de Hall- 
Mann, des bataillons de fusiliers d’Ernest 
et de Sobbe; des batteries entières de Neander 
ct de Kirchfeld, de la demi-batterie de Schulz 
et de 19 Escadrons de cavalerie prussien- 
ne. Parmi la dernière se trouvaient des cui- 
rassiers de Bailliodz, des dragons de Katte 
et des hussards de Köhler.. Le bataillon de fu» 
siliers de Sobbe était posté sur le ۱۳۵۵۸۵ 
ben, pour couvrir la reiraite, et le régiment 
de Treuenfels commándé par le Major-général 
de Tschammer placé sur le cheinin de Weimar 
à Capellendorf formait la réserve. 


**) D'apres le V. Bulletin, 


Schlachtlinie über den Haufen stürzte und sie 


zum Rückzuge nöthigte, der in der ersten 


Stunde noch in ziemlicher Ordnung geschahe. . 


Der lınke Flügel zog sich gegen Kötschau und 
Hohlstädt und das Centrum gegen Capellen- 
dorf zurück, vor welchem Do:fe die Reserve 
unter dem Generallieutenant von Rüchel *) 
auf dem Sperlingsberge in zwei Linien auf- 
marschirt war, sich aber bald selbst ۰ 
haftem Kampfe, vorzüglich mit dem Gorps 
unter Marschall Soult befand, welches von 
Grofs- und Klein - Romstädt ۰ 


.. Völlig entschieden ward endlich der Sieg 
der Französischen Waffen durch die Ankunft 
der Dragoner - und Cürassier - Divisionen un- 
ter dem Grofsherzoge von Berg. Vergebens 
formirte sich die Inlanterie in Bataillons- 
quarrés. Fünf derfelben wurden durchbro- 
chen und theils getödtet, theils gefangen **). 


Vergebens versuchte der schon im Schenkel: 


verwundete Gen. Lieut. von Rüchel noch eine 
Stellung bei Wiegendorf zu nehmen, wo er 
durch einen Streifschuls von neuem blessirt 


í u 

*) Das Corps des Generallieutenant v. Rüchel 
bestand aus den Regimentern Winning, Alt- 
Larisch, Strachwitz, Wedel, T'schepe uud Schenk, 
den Grenad: Bat. v. Borst:! nnd von Hall. 
mann, ams den Füselier - Bataillons v. Ernest 
uud v. Sobbe, den ganzen Batterien von 
Neander, |» Kirchfeldt, uud der halben 
Batterie von Schulz; ferner aus 19 Esca- 
drons Preufsischer Cavalerie. Unter letzierer 
waren Kiirassiere v. Bailliodz, Dragoner ve 
Katte und v. Köhler Husaren. Das Fiiselier- 
bataillon v. -Sobbe war am Werlitz- Graben zur 
Deckung der Retirade aufgestellt, und das Re- 
giment v. T'reuenfels, welches der Generalma- 
jor v. Tschammer commandirte, bildete an 
dem Wege von Weimar nach Capellendorf eine 
Reserve. 


%+) Nach dem V. Bulletin. 
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rien ne püt arrêter la déroute complette et 


le désordre de l’armée Prussienne , qui en 
partie se sauva de l'autre côté de l’IIme près 
d’Ulrichshalben, Cromsdorf et Tieffurt, 
et en. partie par Weimar, surtout par les 
routes d'Erfort et de Buttstädt. Dans Waj- 
mar la première cavalerie Francaise enira 
vers les 5 heures du soir avec les dernisis 
fuyards Prussiens. e 

Durant cette bataille de Jena, dont les 
suites ont.été de si haute importance, les 
armes Françaises furent pareillement victo- 
rieuses près d'Auerstardt. L'armée du Roi 
y avait vainement tenté de déboucher du 
côté de Kúsen et de passer la Saale. Le 
Maréchal Davoust y avait non - seulement 
soutenu -~ vaillamment, les attaques réitérées 
des. Prussiens avec .les divisions 6, 
Morand et Friant, mais il avait même rem- 
porté sur eux une victoire complette. Ils 
se retirérent en partie sur Erfort, Sómmer- 
da et Sondershausen et chemin - fesant ils 
rencontrèrent les fuyards échappés à la ba- 
taille de Jena. Le désordre fut donc extréme. 
—-Le-Prince de Hohenlohe passa quelques 
heures de la nuit à Schlofs - Vippach et le 
Roi de Prusse à Gro/s- Soemmerda. 


Les premiers résultats de cette journée 
sanglante furent la défaite et déroute com- 
plette de Varmée Prussienne, la reddition 
d’Erfort et la neutralité de la Saxe. Le 
cinquième Bulletin évalue le nombre des 
prisonniers à 30 ou 40,000, des tués et 
blessés à 20,000, des drapeaux pris à 25 ow 
30 et des pièces de canen à 300. Suivant le 
même les Français perdirent le Géneral de 


Brigade Debilly, les colonels Pergés, La- 
motte, Barbenegre, Marigny, Harispe, 
Dulembourg, .Nicolas, Viala et Higonet. 


— M 


ward. : Nichts hielt nun mehr die völlige; re- 
gellose Flucht des Preufs. Heeres auf, das sich 
theils bei Ulrichshalben, Cromsdorfund Tief 
furt über die Iim, theils durch Weimar, vor- 
züglich auf den Strafsenmach Ærfurtund nach 
Buttstädt, zu retten suchte. In /Zeimar traf 
«die erste Französische. Reuterei zugleich mit 
den letzten Preulsischen Pliehendsi Abends 
gegen fünf Uhr ein. 


1 Während dieser folgenreichen Schlacht 
bei Jena hatten die franz. Waffen bei Auer- 
stadt gleichen .siegreichen Erfolg, Die Ar: 
mee des Kónigs hatte vergebens versucht gegen 

«Kösen. vorzudringen, und über die Saale zu 
‚gehen. Der Marsch. Davoust hatte mit den drei 
»Divisionen Gudin, ` Morand. und Friant nicht 
«nur dieoft wiederholten. Angriffe der Preufsen 
. unerschütterlich ausgehalten , sondern auch 
einen vollstindigen Sieg über sie erfochten. 
Sie zogen sich von dort aus zum Theil-gegen 
Erfurt, Sómmerda und Sondershausen zu- 
rück, von wo aus ihnen die bei Jena geschla- 
genen Fliehenden entgegen kamen. Die 
Verwirrung war daher ungemein. Der Fürst 


von Hohenlohe brachte in der ۳ 


Stunden in Schlofs- Vippach und der König in 
Grofs - Sömmerda zu, 


Die nächsten Resultate dieses blutigen 
Tags waren eine fast gänzliche Zerrüttung der 
preulsischen Armee, die Uebergabe von Er- 
furt und die Neutralität Sachsens. Die Zahl 
der Gefangenen giebt das P. Bülletin auf 30 — 
40,000, die der Getódteten oder Verwundeten 
auf 20,000, die der genommenen Fahnen auf 
25 — 30 und die des Geschützes auf 300 an. 
Nach demselben blieben Franzósischer Seits 
der Brigade- General Debilly, die Obristen 
Verges, Lamotte, Barbenegre, Marigny, Ha- 
rispe, Dulembourg, Nicolas, Viala und Hi- 
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en tout 1000 &.1100 hommes. Le nombre 
des blessés est évalué à 3000. 


La perte des Prussiens fut trés- consi- 
dérable, principalement en ofüciers supé- 
rieurs tant pris, que grievement blessós et 
morts. Le Lieutenant - général de Riichel 
fut blessé; le Lieutenant - général Comte 
de Schmettau est mort de ses blessures à 
Weimar; le Duc de Brunswic ayant recu 


un coup de mitraille transversalement au 


dessus des yeux est mort par suite de cette 
blessure. Le Feld - Maréchal de Möllen- 
dorf, le Prince d'Orange, les Généraux de 
Grawert, de Larisch, de Niesemeuschel, 
le Major - général de Saniz etc. ont été 
faits prisonniers; ces deux derniers sur le 
champ de Bataille méme. 


gonet, und überhaupt 1000 —1100Mann. Die 
Zahl der Verwundeten wird auf 3000 ange- 
geben. 


Vorzüglich beträchtlich war der Verlust 
der Preufsen an hohen Officieren, die theils 
gefangen, theils schwer verwundet, theiis 
getödtet wurden. So wurde der Gen. Lieut. 
v. Rüchel verwundet, und der Gen. Lieut. 
Graf v. Schmettau starb bald nach der Schlacht 
in Weimar an seinen Wunden. Der Herzog 
von Braunschweig ward durch eine Kartät- 
schenkugel von der Seite über den Augen ge- 
fährlich verwundet, und ist nun auch an den 
Folgen dieser Verwundung gestorben. Ge- 
fangen ward der Feldmarschall v. Möllendorf, 
der Prinz von Oranien, die Generäle v. Gra- 
wert, v. Larisch, v. Niesemeuschel, der 
Gen. Maj. v. Sanitz u. s. w. Letztere beide 
auf dem ۰ 
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FORTGESEZTE NACHRICHT 


von der 


Schlacht am 14. October 1806 
in Rücksicht des Treffens 


welches bei 


AUER SA AE TI 


۲ 0 ۶ و 6 11 2 ۶ 6 م۵‎ 
zwischen der Königl. Preufsischen Armee, und einem Kaiser]. 
Königl. Französischen Corps d'Armée 
zur 


Ertauteráang des Plans 


Mit dem Plane des Treffens. 


€ 


CONTINUATION DU RECIT 

de la 
Bataille du 14. Octobre 1806 
regardant principalement, ۱ 


3 H 3 D 
ce qui sest passe 


ê RU BKE RSA EDT 4 
entre l’Armée Prussienne et un Corps d'Armée Française 
pour 
servir d'explication au Plan. 


Avec le Plan du Combat. 


Weimar, 
im Verlage des Geographischen Instituts 
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COMBAT 


AUERSTADT ۵۰ ۸ 1 8 8 5 TAD T 


le 14 Octobre 1806. 


La grande Armée Prussienne sous les 
Ordres du Roi et du Duc de Brunswic , qui 
le 12. Octobre campait en partie prés de 
Weimar et en partie était cantonnée dans 
les villages circonvoisins, etait composée 
des trois divisions d'Orange, de Wartens- 
leben, de Schmettau et de 2 divisions de ré- 
serve sous les ordres du Comte de Kalk- 
reuth. Savoir: 


I. Division du Prince d'Orange. 


1 Bat, de grénadiers de Knebel. 

Regt. de Möllendorf. 2 Bat. lrigadier, le Colonel 
Régt. de Wartensleben, — de Lutzow, 

1 Datterie de pibces de 12. 


J 
1 Bat. de grénadiers de Rein- 

baben. 
Régt.de Puttkammer. 2 Bat. | Brigadier, le Prince 
Régt. du Prince Ferdinand.| Henri de Prusse. 

2 Bat. 
1 Batterie de pièces de 12. 3 


Regt. de Cuirassiers du Roi.‘ 
5 Esc. Brigadier, le Prince 
Régt. de Garabiniers. 5 Esc. f Guillaume de Prusse. 


1 Batterie d'artillerie légère. j 


A 2 


TREFFEN 
BEI 


am 14 October 1806. 


Die Königlich Preufsische Hauptarmee un- 
ter dem Könige und dem Herzöge von Braun- 
schweig, welche am 12. October theils im La- 
ger bei Weimar stand, theils in den nahelie- 
genden Dorffchaften cantonnirte, bestand aus 
den 3 Divisionen: Oranien, Wartensleben 
und Schmettau , und.2 Divisionen Referve 
unter dem Grafen v. Kalkreuth. 


I. Division. Fürst v. Oranien. 


Grenad. Bataill. Knebel, ] 
Regim. Möllendorf. 2 Bat. \Brig. Obrist v. Lüt- 

— Wartensleben. 2 Bat.| 2010, 
1 Batterie 12 Pfiinder. 


Grenad. Bataill. v. Reinbaben. 
Regim. Puttkammer. 2 Bat. 

— Pr. Ferdinand, 2 Bat. 
1 Batterie 12 Pfünder. 


Ke Prinz Heinrich 
| v, Preufsen. 


; > å ` ` 
Two Guirassiers. 5 Esc. Brig. Prinz Wilhelm 
Carabiniers. 5 Esc. ۱ 

a ; v, Preufsen, 
I reit. Batterie. 


————————— 


[Epes Hg bras.‏ یس تس 


Hussards de Ko 
5 ۰ Le Major - Général 
Fusiliers d’Oswald. ı Bat. d’ Oswald. 
Chasseurs. 1 Bat. 
II. Division du Lieutenant général, Comte de 
Wartensleben. 


1 Bat. de grénadiers de Braun. 

Régt. du Duc de Bruuewie: 
2 Bat. 

Régt. du Prince Louis Fer. 
dinand. 2 Bat; 9 jf ۲ 

1 Batterie de pièces. de 12. 


Brigadier, le Maj, Gen. 
de Renouard. 


= 


£ 


t Bat. de grénadiers de Han-} 
stein. 

Regt, de Renonard. 2 Bat. 

Régt. de Kleist. 2 Bat. 

1 Batterie de pièces de 12. 


Brigadier, le Maj. Gen. 
de Wedel. 


1 ` LH 


“—= “de Reizenstein. a Esc. 
r Batterie d'artillerie légere 
de Meerkata. : 


Brigadier, le Maj. Gén. 


Cuirassiers de Qnitzow: bese. bi 
[ de Due. 
J 


Troupes légères. 


Hussards de Are" : d i 
5 Esc. ۱ ; 1 Tw Colonel de Kloch. 
Fusiliers de Kloch. ı Bat. 


III. Division du Lieut. Gén. Comte de 
Schmettau. 


1 Bat, de grénadiers de Losthin. 
Régt. du Malschitzky. 2 Bar م2[‎ Ma. Gen. 
Régt. d'Alvensleben. 2 Bat. | d’älvensleben. 
1 Batterie de pièces de I2. j 


1 Bat’ de grénadiers de ی‎ ae | Sen 
Rést. du Prince Henri. 2 Bat. Brigadier, le Maj. Gén. 
Régt, de Schimonsky. 2 Bat. | ' de Schimonsky. 

I Batterie de pieces de 12. j 


Cuirassiers de Heissing. 5 Esc.) 


ca de Bünting. 5 Esc.| Brigadier, le Mai. Gen. 
li Batterie" d'artillerie اس‎ de Diinting.' 
de Graumann. 


Leichte Truppen. ` 


ER UR ot 


p Esc. Würtemberg Husaren. 
1 Bataill. Oswald Füselier. pu M. v. Oswald. 
1 Bataill. Jäger. ۱ 


JI. Division. Gen. Lieut. Graf w. War- 
tensleben. 


Grenad. Bataill. Braun. 
Reg. Herz. v. Braunschweig. Brig Gen. M. v. Re- 


2 Bat. Me y 
Reg. Louis Ferdinand. à Bat. تا‎ 


۲ Batt, 12 Pfünder. , 227 


مس 


E 


Grenad. Bataill. Hanstein, | 

Reg. Renouard. 2 Bat: Brig. G. M. 9. We- 
— Kleist. 2 Bat. | del. 

r Batt. 12 ۰ 3 


5 Esc. Reitzenstein Cuir. 
X reit, Batt. v. Meerkatz: 


5 Esc. Quitzow Cuir. KS G. M. v. Quir; 


TU 


Leichte Truppen. 


"Würtemberg Husaren.. 5 Esc. e 
Obrist v. Kloch. 
1 Bat. Füselier v. Kloch., } gat 


III. Division. G. L. Graf Schmettau. 


Grenad. Bataill. Losthin. ] 
Rog. Malschitzky, 2 Bat. Brig. G. M. v. Al- 


— Alvensleben. 2 Bat. | venateben, 

x Batt. 12 Pfünder, weg 

Grenad. Bataill. Borke. 

Reg. Pr. Heinrich. 2 Bat. Brig. G.M. v. Schi: 
— Schimonsky. 2 Bat. monsky. 

1 Batt, 12 ۰ 

5 Ese. Heissing Cuir. 155 e Mi ais Düm- 

5 Esc. Bünting Cuir. H ting 

Reit. Bait. v. Graumann. ۱ 


——— 


Eu m XE 


ER T AS A A m 


pa tr 


Troupes legeres, 


Hussards de Gettkandt. 5 Esc.] 7, Maj Gén. de 
Fusiliers’ de. Greiffenberg. Greiffenberg ۰ 
ı Bat. ` 


Le Curps de réserve de cette Armée sous 


‘lés ordres du Géneral Comte de Kalkreuth 


était composé des deux divisions suivantes. 


I. Division du Lieutenant-généra ¡Comte de 
Kunheim. Aile droite, 


۲ Bat. de la Garde. ۱ 

Regt. de la Garde. 2 Bat. 

ı Bat. de grenadiers de la 
Garde. 

ı Batterie. 4 


Brigadier, ie Maj. Gén. 
de Hirschfeld. 


1 Bat. de grénadiers de Rabiel. 

1 Bat. de grénadiers du Prince 
Auguste. f 

Régt. du Roi. 2 Bat. 

1 Batterie d'obusiers, d’Al- 
ckier. 


Brigadier, le Maj. Gén. 
de Zastrow. 


Gardes du Corps. 5 Esc. 
Gensd'armes, 5 Ese. Le Maj. Gén, de Beeren. 
Cuirassiers de Becren. 5 Esc, 


II. Division du Lieutenant- général d’ Arnim. 
8 
Aile gauche. 


1 Bat. de grénadiers de Gaudi.) 

1— + — —- gou | ` . ; 
Brigadier, le Maj. Gén. 

Régt. Arun. 2 Bat. : dad si id e 

Bat. de Zenge. | 

1,Buiterie de pibces de 12. d 


de Zengi 


1Bat. de grénadiers de Schlie- 
feu. | j 
— — سس‎ — deHulsen.!Brigadier, le Maj. Gén 
Régt. de Pirch. 2 Bat. y de Malschitzky. 
I Bat. de Zenge. | 


ı Batterie de pieces de r2. á 


Dragons de 18 Reine, ei Esc.) Le Lieut: Gen. de Katte 
Dragons d’Irwing., 5 Esc. / 


| 


Leichte Truppen. 


5 Esc. Gettkandt Husaren. |6 M. y Greiffenberg. 
Füselier Dat. Greiífenberg. } 1 7 1 


Die Reserve dieser Armee, kommandirt 
vom Gen. der Cavallerie, Grafen v. Kalkreuth, 
bestehend aus 2 Divisionen. 


T. Division. G. L. Gf. Kunheim. Rechter 
ET 


1 Bataill. Garde, ] 

Regim. Garde, 2 Bat. Brig. G. M.v. Hirsch- 
r Bataill. Grenadier Garde. Í feld. 

1 Batterie. 


E 


Grenad. Bataill. Rahiel. 1 

5 مس‎ c Pr. Augus. Brig. G. M. v. Za- 
Regim. d. Königs. 2 Bat, strow. 

1 Haubitz Batt..v. Alckier. 


3 Esc. Garde du Corps. 
5 Esc. Gensd’armes. 


H 
i 
>G. M. v. Beeren. 
5 Esc. v. Beeren Cuirassier. } 


II. Division. .G. L. w. ‚Arnim. . Linker 
Flügel. 


Grenad. Bataill. Gaudi. 
Wei — Osten. 
Regim; Arnim. 2 Bat, Brig. G. M. v. Zenge. 
] Bataill. Zenge. 
I Batt, 12, Pfüuder.. 4 


Grenad. Bataill. Schliefen. 
— — Hülsen. 

Regim. Pirch. 2 Bat. 

I Batäill, Zenge. 

I Batt. 12 ۰ 


Brig. G. M. v. Mal- 
schitzky. 


10 ۰ Dragoner der Königin‘, ete Sa 
5 Ese, Irwing Dragoner. f 


L'armée du Roi de Prusse sortit de san 
camp près de Weimar le 13 Octobre. La 
division Schmettau, formant Vavantgarde 
le quitta à 8 heures du matin, et les divi- 
sions d'Orange et Wartensleben, ainsi que 
la Réserve l'evacubrent à une heure après 
midi. » Toutes: les ( troupes’ marchèrent” en 
colonnes serrées sur » Auerstaedt, où elles 
arriverent à nuit close. Ce fut là, que bi- 
vouacqua la plus grande partie de l’armée en 
colonnes devant Auerstaedt, à droite et à 


gauche de la chaussée (1. 1). La division 


Schmettau était placée en avant d’Auerstaedt: 


Le 14 Octobre à 6 heures du matin l'ar- 
mée se mit en marche (2.2) én suivant la 
chaussée de Naumbourg. On detacha sur 
la.gauche de petits corps pour observer la 
contrée; Vhorison étant obscurci par um 
brouillard trés-épais. D'après les disposi- 
tions qu'on avoit faites, la division Schmet- 
tau devoit occuper le passage de Kösen, les 
François ayant répassé le pont de Kösen, 
après les rapports qu'on avoit regus/, pendant 
que les divisions d' Orange et Wartensleben 
passeroient l Unstrut pres de Freibourg et 
que celles de Reserve la passeroient pres de 
Laucha, , pour entrer le 14 Octobre dans 
un camp derrière l'Unstrut et la Saale, 
afin d'établir une communication par Mersé- 
bourg avec le corps d'armée du Duc Eu- 
gene de Wurtemberg, qui était près de 
Halle. Les corps d'armée du Prince de Ho- 
henlohe et du Lieutenant - général de Richel 
devaient rester en position près d'Jena et de 
Weimar tant pour masquer que poux couvrir 
la marche du Roi. *) 


*) En jeignant nôtre plan de la bataille d'Auer- 
stüdt à celui, que nous avons denne de la 


Die kónigl. Preuís, Armee brach den 
13n October aus dem Lager. bei Weimar auf. 
Die Division Schmettau, welche die Avant- 
garde bildete, desM ırgens8 Uhr, die Divisio- 
nen Oranien, Wartensleben und die Reserve 


Nachmittags 1 Uhr. Ales marschirte in ge- 


drängten Colonnen nach Auerstädt, wo die 
letzten. Divisionen, spät am Abend eintrafen. 
Hier bivouaquirte der gröfste Theil der Ar- 
mee vor Auerstädt in Colonnen rechts und 
links der Chaussée (I. 1). Vorwärts Auer- 
städt stand die Division Schmettau. 


Am 14n October des Morgens um 6 Uhr 


setzte sich die Armee in Marsch (2.2) und 
folgte der Chaussée nach Naumburg. Links 
ab wurden kleine Corps zum Observiren de- 
tachirt, denn ein dicker Nebel bedeckte die 
ganze Gegeud. „Die Disposition der Armee 
war. dafs die Division Schmettau den País 
bei Kösen besetzen sollte, da nach cinge- 
gangenem Rapport die Franzosen die Brücke 
bei Kósen wieder repassirt hátten, wührend die 
Division Oranien und die Division Wartens- 
leben bei Freiburg, die Reserve Divisionen 
aber bei Laucha über die Unstruth passiren 
sollten, um am 14n Oct. ein Lager hinter 
der Unsiruth und Saale zu beziehen, und 
so über Merseburg mit dem Corps des Her- 
zogs Eugen von Wiirtemberg bei Halle in 
Verbindung zu kommen. Die Corps vom 
Prinzen Hohenlohe und G. L. v. Riichel mus- 
ten bei Jena und Weimar . stehen bleiben, 
um den Abmarsch des Königs theils zu mas- 
kiren , theils zu decken. *) 


+) Den Zusammenhang dieser Stellung mit dem 
Marsche des Königs sieht man, wenn mun 


m ure 


DANK CL Sg 


US E, TON 


"ës‏ دمح 
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Sur ces entrefaites le Maréchal Da- 
voust, dont le corps d'armée était composé 
des divisions Gudin, Morand et Friant, 
fait occuper la montagne de Koesen, 
par la division Gudin, et les avant - po- 
stes Prussiens la rencontrèrent près du vil- 
lage de Hassenhausen, où elle bivouacqua. 
Les Prussiens résolurent là dessus de forcer 
le passage de Naumbourg. Les têtes des co- 
lonnes de la division de Schmettau, qui jus- 
qu'à Tauchwitz - avaient suivi la chaussée, 


se développérent alors à gauche (3.3) et la 


cavalerie. prit les devans pour couvrir cette 
marche. C'est là que se trouvoit le Général 
Blücher. La division Schmettau rencontra les 
troupes frangaises et avanca, Alors il fut 
ordonné, que la division Wartensleben, qui 


‘etait encore formée en colonnes et qui n'a- 


vait pas encore dépassé Tauchwitz, tournerait 
ce village à droite et se rangerait alors sur 
ce terrain (4. 4) de facon qu'elle formait 
dans ce moment l'aile droite. L'atta- 
que se fit ensuite avec succès sur toute la 
ligne contre la divifion Gudin, exposée 
seule au premier choc, puisque les au- 
tres divisions du Maréchal Davoust étaient 
encore à filer sur la montagne et à s'y ran- 
ger. Les troupes francaises avaient formé 
des hataillons carrés ouverts par derrière, 


bataille de Jena et dont il a paru une seconde 
édition entièrement révue d'après des renseigne- 
mens les plus authentiques, on peut voir aise- 
ment la combinaison de la marche du Roi et 
de la position des corps du Prince de Ho- 
henlohe et du Li G, de Kiichel. ` Ces deux 
plans réunis donnent, sur des échelles peu 
differentes, le tableau du cours de la Saale de- 
puis Roda jusq'a ۲ 
tages les pins recens. 


۱0۱۵۳۵ و‎ selon les arpen- 


Unterdessen hatte in der Nacht vom 
13 October der Marschall Davoust | des- 
sen Armeecorps aus den 3 Divisionen Gudin, 
Morand und Friant bestand, den Kösener 
Berg mit der Division Gudin gewonnen, 
und die preufsischen Vorposten trafen bei 
dem Dorfe Hassenhausen die da bivouaqui- 
rende Division Gudin (9) an. Preufsischer 
Seits wurde also beschlossen, den. Marsch 
nach Naumburg zu forciren. Die ۴ 
der Colonnen, die der Chaussée bis Tauch- 
witz gefolgt waren, entwickelten sich daher 
jetzt links, namentlich die Division Schmet- 
tau, (3.3) indem die Cavallerie vorgezogen 
wurde, diesen Aufmarsch zu decken. Hier 
befand sich General Blücher. Die Division 
Schmettau stiefs auf die französischen Trup- 
pen, und avancirte. Nächher wurde befoh- 
len, dafs die noch in Colonnen sich befin- 
dende Division Wartensleben, die Tauchwitz 
noch nicht passirt hatte, sich rechts um die- 
ses Dorf herumziehen, und alsdann auf dem 
Terrain aufmarechiren sollte (4.4), wodurch 
sie jetzt den rechten Flügel bildete. Der 
Angriff geschah nun mit beiden Divisionen 
auf der ganzen Linie (5. 5) mit Erfolg ge- 
gen die Division Gudin, die, indem die 
übrigen Divisionen des Marschall Davoust 
noch zum Theil den Kösener Berg herauf 


diesen Plan des Treffens bei Auerstädt mit un- 
serm Plane der Schlacht von Jena (von dem ge- 
geuwürtig eine zweite durch sehr authentische 
Quellen verbesserte Ausgabe erschienen ist) 
verbindet, da auf beiden zusammen das Saal- 
thal von Roda herunter bis Naumburg nach 
wirklichen neuen Messungen, .wiewohl nach 
einem ctwas verschiedenem Maasstabe darge- 
stellt ist, 


4 
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A Vaile gauche de l'armée’ prussienne sur 
les-9 heures du matin le Comte de Schmet- 
tau fut mortellement blessé de plusieurs 
coups de fusil, et il en mourut à Weimar 
le 27 Octobre. Cette aíle n'avanga pas as- 
sez rapidement tandis que l'aile droite, ou la 
division Wartensleben, se. porta avec plus 
de succés en avant, et forma ainsi un angle 
obtus avec la division Schmettau; la division 
W'artensleben parvintainsi surla hauteur (5.5) 


La division d'Orange, qui était en 
marche. sur Freybourg reçut contreordre, 
retrograda et se sépara, de sorte que la pre- 
mitre Brigade du Colonel de Lutzow. fut 
placée à l'aile. droite, et celle du Prince 
Henri à la gauche. 


La division Wartensleben était parvenue 
sur la hauteur, comme nous venons de le 
dire, avant la division Schmettau, dont la cava- 
lerie avoit fait une attaque, mais qui fut 
sans succès. Ainsi la division frangaife Gu- 
din put se joindre aux autres divisions, qui 
avaient débouc':é sur ces entrefaites, et le corps 
d'armée du Maréchal Devoust se trouvant réu- 
ni, repoussa après un combat opiniätre, dont le 
centre était pres du village de Hassenhausen, 
les divisions Schmettau, Wartensleben et en 
partie celle d'Orange. Matz dans ce moment un 
corps considérable de Francais, qui s'avanca 
par Zeckwar, Benndorf et principalement 
au delà de Lisdorf par la forêt, parois. 
sant vouloir tourner l’aîle gauche des 


defilirten und sich aufstelllen, den ersten 
Angriff all ein auszuhalten hatte. Man hatte 
französischer Seits Bataillons quarrés formirt, 
die nach hintenzu offen. waren. Auf dem 
linken: preufsisch:n | Flügel wurde, Graf 
Schmettau ohngefähr Morgens 9 Uhr durch 
einige Flintenschüsse tödtlich verwundet (er 
harb am 17. Oct. in Weimar). Dieser Flügel 
rückte nicht rasch genug vor, während dem 
der rechte l'lügel oder die Division Wartens- 
leben mit mehr Erfolg avancirte, und daher 
mit der Division Schmettau einen stumpfen 
Winkel bildete, indem die Division War- 
tensleben bis aui die Höhe vordrang (5. 5). 


Die erste Division Oranien, welche auf 
dem Marsche nach Freiburg begriffen war, 
bekam Contreor.'re, marschirte zurück, und 
trennte sich, indem die erste Brigade des 
Obristen v. Lützow auf den rechten, die des 
Prinzen Heinrich auf den linken Flügel der 
Position zu stehen kam. 


Die Division Wartensleben war bis auf 
die Anhöhe, wie oben gesagt worden, schnel- 
ler als die Division Schmettaw avancirt, bei 
der eineCavallerie Attaque nicht gelang. Die 
franz. Division Gudin vereinigte sich daher 
mit den übrigen unterdessen debouchirten Di- 
visionen, und dies vereinigte Armeecorps des 
Marschalls Davoust d:ückte nun nach ei- 
nem hartnäckigen ‚Gefecht, dessen Centrum 
um das Dorf Hassenhausen war, die Divisio- 
nen Schmettau, Wartensleben und zum Theil 
Öranien zuriick. Da aber unterdessen ein star- 
kes französisches Corps über Zeckwar, Benn- 
dorf und vorzüglich jenseits Zisdorf durch 
den Wald den preufsischen linken Elügel zu 
tourniren schien, so machte cin Corps der 
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Prussiens, un Corps de la Réserve, qui prit 
la position (6.6) fit face à ce mouve- 
ment.  L'artillerie du corps fit feu sur los 
tirailleurs. francais, ‘qui s'étaient postés sur 
le ruisseaw et dans le ravin pres de Lis- 
dorf; mais sans effet. Les Français n’avan- 
cèrent alors que très- lentement vers les di- 
visions prussiennes, qui avaient encore pris 
position près de Rehhausen; cependant le 
corps, détaché de l'aile droite des Français, 
tontinua sa marche par la forèt autour 
d'Eckartsberge avec beaucoup de rapidité 
et sans étre jnquiété, pour tourner l'aile gau- 
che des Prussiens, et se renforga de plus 
en plus. La réserve se trouva, comme 


Reserve, die die Stellung (6.6) einnahm, 
Front ‘gegen diese Bewegung. Die Artille- 
rie dieses Corps feuerte auf die Französischen 
Tiráilleurs , welche den Bach und das Ravin 
bei Lisdorf dicht besetzt hatten, "bewirkte 
aber nielis. ` Gegen die bei Rehhausen sich 
wieder aufgestellten Preufs. Divisionen rück- 
ten die Französ. nur sehr langsam vor, doch 
das vom rechten Franzós. Flügel detachirte 
Corps setzte, um den Preuls. linken Flügel 
zutourniren, seinen Marsch durch den Wald 
um Eckartsberge berum ungestört, mit im- 
merwährender Verstärkung und mit grolser 
Schnelligkeit fort. Die Reserve befand sich, 
wie oben gesagt worden, gıölstentheils in 


der Stellung (6 6) längs der Anhöhe, We ous Pavons dit, pour la plus grande par- 


tie dans la position -(6. 6), le long de la 
hauteur, qui s'incline depuis Eckartsber- 
ge jusqu’à la chaussée et vers Gernftaedt, 
et couverts par cette position les  re- 
stes des divisions d'Orange, Schmettau et 
Wartensleben commencèrent à prendre la 
position (7.7), et une partie de la réserve, 
savoir le régiment du Roi, et les batail- 
lons de grénadiers du Prince Auguste et de 
Rabiel les joignit, et se retira en gardant 
une ligne parallèle aux détours que firent 
les troupes françaises. Mais le Maréchal 
Davoust ayant tout tourné par sa marche 
autour d’Eckartsberge, la Réserve de l'ar- 
mée prussienne se retira aussi par et autour 
d'Auerstaedt, qui avait été mis en feu par 
des obuses, et alors une partie des troupes, 
le Roi à leur téte, commenga à se mouvoir 
vers Mattstaedt. Les tétes des colonnes étant 
parvenues sur la hauteur vers Wickerstaedt, 
qui a un pont sur Dim dans le vallon, l'on 
appercut pres d'4polda les colonnes du corps 
d'armée du Maréchal Bernadotte, arrivées 
par Dornbourg. Il fallut donc renoncer à 
B 


che sich von Eckartsberge gegen die Chaussée 
und Gernstád: herunterzieht , und hierdurch 
geschützt, fiengen die Reste der Divisionen 
Oranien, Schmettau, Wartensleben an, die 
Stellung (7. 7) zu nehmen, mit welchen sich 
ein Theil der Reserve (Regim. König, Gren. 
Bat. Pr. August, Gren. Bat. Rabiel), wel- 
che durch und um Eckartsberge sich paral- 
lel mit den Französischen Umgehungen zu- 
rückzog, vereinigte. Da aber der Marschall 
Davoust durch seinen Marsch um Eckardts- 
berge herum alles tournirt hatte, so retirirte 
nun auch die Reserve der Preuls. Armee 
durch und um Auerstädt (welches durch 
Haubitz- Granaten in Brand gerathen war), 
und nuu fieng ein Theil der Truppen, mit 
dem König an der Spitze, an, sich gegen 
Mattstädt zu bewegen. Als aber die Teten 
auf dieAnhöhe gegen Wickerstädt kamen, wo 
im Thale die Brücke über die [lm führt, be- 
merkte man bei Apolda die Colonnen des 
über Dornburg gekommenen Armeecorps 
des Marsch. Bernadotte. Der Rückzug nach 
Weimar wurde also aufgegeben, und die 


10 es 


la‘rétraite sur Weimar, et les troupes Rrus- 
siennes se retirèrent par la contrée de Reis- 
dorf et de: Pfiffelbach sux . Soemmerda et 
de. là.sur Sondershausen et, Nordhausen, 
et de cette facon elles perdirent les: lignes 
importantes d'opérations sur l'Elbe et ۰ 


‘‘Preufsischen Truppen zogen sich durch die 
Gegend von Reisdorf und Pfiffelbach nach 
Sömmerda, und von da nach Sondershau- 
zen und : Nordhausen zurück ,.. wodurch 
leider die wichtigen | Operations Linien an 
der. Elbe und Oder ` verloren wurden. 
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ERLÄUTERUNG 


ALLGEMEINEN ÜBERSICHT 


der Stellungen 
der Französischen und Preufsisch- Sächsischen Armeen 
kurz vor und am Tage 
DER SCHLACHT BEI JENA UND DES TREFFENS BEI 
AUERSTADT ` 
am 14. October 1806. 


Mit der Charte dieser Gegend. 


AB X 2: ds. EGAL S 
abrégée 


DU COUP D'OEIL GÉNÉRAL 


sur les Positions 
des Armées Frangaises et Prussiennes-Saxonnes 
avant le jour et le jour méme 


DE LA BATAILLE DE JENA ET DU COMBAT 
D’AUERSTÄDT 
le 14 Octobre 1806. 


Avec ft! Plan de cetteé Contrae. 


W-E I.M A-R 
im Verlage des Geographischen Institute 1807. 


Nous avons promis dans notre Mémoire sur 
la Bataille de Jena (p. 4. de la seconde édi- 
tion) une troisième feuille y appartenante, 
savoir le Plan général des événemens du 14. 
Octobre 1806, qui présenterait dans un ap- 
perçu facile, 


1°. les positions de l’armée Prussienne 
commandée par 8, M. le Roi, depuis le com- 
mencement des hostilités jusqu'au jour de la 
Bataille hs 


2°. la combinaison de cette armée avec 
ces corps sous les ordres du Prince de Hohen- 
lohe et du général Rüchel 


3°. les positions des différentes divi- 
sions de la grande Armée Frangaise la veille 
de la Bataille, et 


4°. les positions les plus décisives des 
deux Armées durant la Bataille. 


C’est cette feuille que nous offrons ici 
au Public, convaineus d'avance qu'elle ob- 
tiendra, aussi bien que les deux plans (sa- 
voir ceux de la Bataille de Jena et du com- 
bat d'Zuerstacdt) que nous avons déjà pub- 
liés, les suffrages des. cennaisseurs et des 
hommes non prévenus et équitables. *) 


*) On a inséré dans le No.:9. du feuilleton de la 
Gazette littéraire de Jeng: 1907, une.critique 
très -amère et trés - puérile de notre Plan de 


~ 
VV ir versprachen in unserer Nachricht von 
der Schlacht bei Jena. (S. 4 der zweiten Aus- 
gabe) ein drittes Blatt oder einen General- 
Plan über die wichtigen Ereignisse am 14ten 
October; 1806, auf welchem: 


1) die Stellungen der Preufsischen Armee 
‚unter Seiner Majestät, dem Könige, von 
Eröfinung der Feindseligkeiten bis zudem 
Tage der Schlacht, 


2) die Verbindung dieser Armee mit dem 
Corps unter. dem Fürsten von Hohenlohe 
und dem, unter dem General von Rüchel, 


3) die Stellungen der einzelnen Divisionen 
der grofsen Französischen Armee in der 
Nacht vor, und 


4) die entscheidendsten Positionen beider 
Heere während der Schlacht 


leicht zu übersehen wären. Wir übergeben 
dieses Blait gegenwärtig dem Publicum, über- 
zeigt, dafs es, so wie beide von uns früher 
geliefert Plane, (über die Schlacht von Jena 
und das Treffen bei Auerfiädt), gleichfalls 
den Beifall aller billigen und sachverständi- 
gen Männer *) erhalten werde. 


Y š 
*) Eine ziemlich lieblase und unverstiindige Re- 
cension unfers Planes der Schlacht. bei Jena 
ist in. dem Intell. Bl. der Jenaischen allg. Lit. 


— 


Commie cette feuille servira de com- 
-plément aux "deux plans précités, en ce 
qu'elle présente les positions et les mouve- 
mens de larmée Prussienne antérieurs à la 
Bataille, qui ne pouvaient plus trouver place 
sur le- plan de celle-ci, et la combinai- 
son de la bataille de Jena avec le combat 
d'Auerstaedt, et que par contre cette mé- 
me feuille s'explique par les deux plans 
plus détaillés, il sullirait ici de donner 
l'explication des chiffres y employés; mais 
pour satisfaire ‘aussi ceux qui ne posséde. 
raient pas les deux plans mentionnés, et 
pour leur en donner une idée nette (quoi- 
que les deux plans soient indispensables pour 


la Bataille de Jena à laquelle nous avons ré, 
pondu comme elle le méritait. Bientôt après. 
il parút dans la même Gazette No. 17. une se- 
veonde critique non seulement de la seconde 
¡éditton de notre Plan de cette bataille, mais 
aussi du jugement porté par la prémiere criti- 
que. Cette seconde critique parait provenir * 
d'un homme bien instruit, qui remarque en- 
tr'autres, que ce n'est qu'après le laps d'un 

. certain tems, que l'on pourra prétendre à une 
représentation, qui réponde à tous les voeux des 
militaires, — Assurément l'on ne pourra atten- 
dre un jour de pareils ouvrages détaillés, que 
de l'Etat- major do l'armée Française et du Dé- 
pót de la Guerre, ou hien de que!ques Chefs ex- 
périmentés de l'armée Prussienne et Saxónne, 
‘qui, nous wen doutons pas, donneront un jour 
au public leurs propres observations lá-des- 
sus. En attendant nous croyons avoir rem- 
pli le but que nous nous sommes proposé 
de donner, au nonmilitaire aussi bien qu'au 
connaisseur de cet art un appergn facile des 
points les plus impórtaus de la Bataille, en puh- 
liant nos plans, où le torrain n’a pas die pris 
sur d'autres cartes, mais ۲۹۵۵۰۱۵۱۲ levé, ct 
où les positions militaires qut été portées d'a- 
p ès les renseignemens que nons ont donnés 
des officiers ttes- ihstraits: 
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Da dies Blatt beiden Planeu in so fern zur 
Erginzung dienen soll, als hier die vor dem 
Treffen’ hergehenden“ Stellungen und Lage- 
rungen der Preufsischen Armee, welche auf 
den Planen nicht Platz finden konnten, 
und dann die Verbindung der Schlacht bei 
Jena und des Treffens bei Auerfiádt darge- 
stellt wird, es aber wieder wechselseitig 


durch erwähnte beide speciellere Plane er- 
listert wird, so wäre für die Besitzer dieser 
Plane hier zwar nichts weiter, “als eine Er- 
klärung der auf demselben gebrauchten Zah- 
len nóthig. Damit inzwischen auch diejeni- 
gen, welche beide Plane nicht besitzen, die 
jedoch zum vollständigen Ueberblicke unent- 


Zeit. 1807. No. 3. aufgenominen, und von uns, 
wie es sich gebührte, beantwortet worden. 
Bald darauf erschien ebendaselbst No. 17. eine 
zweite Recension, nicht nur über die zweite 
Ausgabe unserer Plane der Schlacht von Jena 
und des Treffens von Auerstädt, sondern auch 
über jene erste Receusion selbst, Diese zweite 
Beurtheilung scheint von einem sachkundigen 
Manne herzurühren, der unter Andern ganz 
«richtig bemerkt, dafs man erst nach Jahren 
eine allen Forderungen des Militärs cutfprech- 
ende Darstellung einer solchen Schlacht er- 
warten könne, — Solche ausführliche Arbeiten 
lassen, sich auch gewifs nur einst von dem 
französischen Generalstabe und dem Kriegsde- 
pot, uud auch wohl von einzelnen, einsichts- 
vollen Chefs in der Preufsischen und Sächsi- 
schen Armee, wie wir schon die sichere Ver- 
muthung haben, hoffen. Wir glauben unsere 
Absicht, sowohl dem Laien, als dem Kenner der. 
Kriegskunst, blos einen leichten Ueberblick der 
Hauptmomente der Schlacht durch nnfere Plane, 
auf denen das Terrain keinsswegs aus alten 
Chärten copirt, sondern neu aufgenommen und 
gezeichnet ist, die Positionen aber von völlig 
sachkundigen Officieren mitgetheilt sind, zu 
gehen erfüllt zu haben. | 


quiconque, veut se procurer une, notion 
complette des dits événemens,) nous don: 
nons ici un appergu, rapide. des événem ens 
militaires, qui eurent. lieu depuis le 9. jus- 
qu’ au 14. Octobre. ' Les éclaircissemens 
ultérieurs se trouvent dans les Mémoires 
imprimés, qui accompagnent nos deux plans 
mentionnés. *) 


* 


Lä * 


Le 10. Octobre l'Armée sous les ordres 
du Roi de Prusse quitta la position près 
d’Erfurt (No. 1. F. 1.) pour entrer dans un 
camp. pres de Blankenhayn. : Alors la place 
d'Erfurt fut occupée parle corps du Géné- 
ral Rüchel. 


Le 11 et le 12 Octobre le Quartier-Gé- 
néral du Roi fut A Weimar et l'armée en- 
tra dans le camp (No. 3. 3. 3.) qui s'étendait de- 
puis cette ville jusqu'à Frankendorf. La ca- 
valerie était cantonnée dans les villages le 
long de ۰ 


Le 12. Octobre le corps d'armée Prus- 
sienne et Saxonne commandé par le Prince 
de Hohenlohe ayant quitté entièrement la 


*) Les amateurs, qui ne possèdent pas encore 
nos Plans de la Bataille de Jena.et du Combat 
d'Auerstaedt, et qui maintenant que cet 4p- 
pergu général se publie, désirent en faire l'ac- 
quisition, trouveront chez nous, cette Carte et 
ces deux plans accompagnés d'àn Texte allemand 
et français de quatre feuilles d'impression in 
4, réunis sous le titre de: Tableau de la Ba- 
taille de Jena et du Combat d’Auerstaedt répré- 
sentés sur unc carte et deux plans, et au prix 
de r Rixd. 6 Ggr. argent de convention ou de 
2 Flor. 15 kr. argent du ۰ 


5 


behrlich [sind, eine deutlichere Ansicht er- 
halten, zo mögen hier die vornehmsten Bege- 
beoheiien von dem giten bis.i14ten October 
in móglichster Kürze zusammengestellt Platz 
finden. Die ausfiihrlichere Erläuterung fin- 
det man in der zu beiden Planen gehörenden 
gedruckten Nachrichten, *) 


Am roten October verliefs die Armee 
unter des Königs Befehle die Stellung. bei 


Erfurt (No. t. 1. 1.), um ein Lager bei Blan- 


kenhayn (No.9. 2.2.) zu beziehen. Erfurt 
ward. inzwischen von. dem Corps unter dem 


General vor Rüchel besetzt. 


Am ıIten und r2ten October war das 
Hauptquartier des Königs in Weimar, und 
die Armee bezog das Lager (No. 3.3.3.) von 
dieser Stadt an, bis gegen Frankendorf. Die 
Cavalerie cantonirte in den Dorfschaften 


längst der Lim. 


Am ı2ten October bezog das Preufsisch- 
Sächsische Armee- Corps unter dem Fürsten 
von Hohenlohe, welches das rechte Saalufer 


*) Liebhaber, welche unsere Plane von der 
Schlacht von Jens und von dem Treffen bes 


Auerstidt noch nicht besitzen, sich: nun aber 
bei Erscheinung der gegenwärtigen allgemsinen 
Uebersicht , folche auzuscheffen wünschten, 
können diese Charte und beide Plane nebst 
dem zugehörigen teutschen und französischen 
4 Bogen in 4. betragenden Texte, zusammen- 
gebunden unter dem Titel: Darstellung der 
Schlacht bei Jena und des Treffens bei Auer- 
städt auf einer Charte und zwei Planen, von 
uns erhalten. «Der Preis davon ist: 1 Rthir. 
6 Ggr. Conv. M. oder 2 Fl. 15 kr. Rheinl. 


— 


rive droite de la Saa/e, entra dans un 
camp (No. 4. 4. 4.) qui s'étendait de Capellen- 
dorf jusque.ivers la Schnecke: (Escargot), 
pour couvrir-la marche de l'armée:' du Rai, 
qui le 13.:Octobre: devait! quittér entière- 
ment cette position pour se porter par Arer: 
städt sur Freibourg. Le Quartier - Général 
de ce corps se trouva à Capellendorf dans 
la.nuit du 13 au I4. — Le corps du Géné- 
ral Riichel entra pendant ld nuit du 13, dans 
le camp, que l'arnée du Roi venait de quit- 
ter, 'et^cette dernière bivouacqua au Sud 
d’Auerstädt à droite et à gauche de la 
chaussée (No. 5.5.5.) L'avant-garde, sous 
les ordres du Lieut, Gen. Comte de Schmet- 
tau, s'était portée en avant d'Auerstádt. L’'a- 
vant-garde du Corps du Prince de Hohen- 
lohe sous le Comte . de Tauenzien était 
postée depuis Lützerode, jusque vers Réd- 
chen et quelques escadrons de Cavalerie sa- 
xonne ocgupaient Stobra, sur la route. de 
Dornbowrg à Weimar. | 


Telle était la position des armées prus- ` 
siennes dans la nuit qui précéda ce fameux 14. 
Octobre. Nous allons actuellement indiquer 
les positions’ qu'occupait à cette. époque 
l’armée Française avec ses différens corps. 


Les corps des Maréchaux Lannes et 
Augereau, une division du corps du Maré- 
chal, Ney „et, une partie de la Garde impé- 
riale A pied bivouacquèrent partie dans les 
vallées et bas-fonds à Pentour de Jena, par- 
tie sur la hauteur du Landgrafenberg (No. 10. 
IO. 10. 10,), qui avait déja été occupée. la- 
près-midi du13. —. Les.deux autres divisions 
du corps du Maréchal Ney étaient postées 
près de Roda (No. 11, 11.) et n'arrivérent sur 
le champ de Bataille que le lendemain vers 
midi. Le corps du Maréchal Soule bivouacqua 
sur la route de Jena à Widzerle (No. 12. 
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nun gänzlich verliefs," eir Lager (No; 4 q. Ah 
von Capellendorf: bis gegen die Schnecke, hin, 
um den auf den 13ten October.: bestimmt 
ten völligen Abmarsch der:Armee unter dem 
Könige über + Auerssädts pocht: Freiburg zu 
decken. Das Hauptquartierdieses Corps war 
in der Nacht vom 13ten auf den ıqgten«in 
Capellendorf. Das Corps des "Generals wor 
Riichel bezog das von der königlichen Armee 
verlassene Lager, (No.3, 3.),am 13ten in der 
Nacht, und letztere bivouacquirte südlich 
von Auerstädt rechts und links der «Chaus- 
see (No. 5. 5. 5.) Die Avantgarde'iderselben ur- 
ter dem Generallieutenant Grafen von Schmet- 
tau war über Auerstädt hinaus gerückt. 
Die Avantgarde des Hohenlohifchen Corps 
unter dem Grafen von T'áuenzien stand. von 
Lützerode bis gegen Ródichen! und einige 
Sächsische 'Cavallerie in Sobra: auf! dem 
Wege von Dornburg nach Weimar. 


Y 


Dies war die Stellung der Preulsischen 
Armeen in der Nacht vor dem t4ten Octó- 
ber. Gegenwärtig wollen wir die Stellung 
der Französischen ‘Armee und ihrer einzel- 
nen Corps zu eben dieser ‘Zeit angeben. 


Die Corps der Marschülle Lannes nnd 
Augereau, eine Division des Corps unter 
dem Marschalle.Ney und ein, Theil, der Kai- 
serlichen Garden zu -Fuls bivouacquirten, 
theils in den Thälern und Gründen um Jena, 
theils auf der Hóhe des Landgrafenbergs (No. 
18, 10,10, 10.), die schon am 13ten Nachmittags 
besetzt worden war. Die beiden übrigen Di- 
visionen des Corps unter dem Marschall Ney 
standen bei Roda (No. 11, 11.) und langten erst 
gegen die Mitte des folgenden Tages auf 
dem Schlachtfelde an, Das Corps des Mar- 
schalls Soult bivouacquirte auf dem Wege 


—— 
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12. 12.).ı1=A côté de ce dernier endroit était 
posté Je Corps du Prince de Ponte -Corvo 
(No. 13: 13.)- Le corps du Maréchal Davoust 

bivouacqua non loin de Naumbourg, en de 
cà de la Saale (No. 14, 14.), et avait déja occu- 
pé le pont de Kósen.. La cavalerie du Grands 
Duc de Berg se trouvant aussi dans cette 
contree,she put arriver à Jena que sur la fin. 
de la Bataille. 


Les principales positions des deux Ar- 
mées combattantes fürent durant la Bataille 
les suivantes: : 

No. 6. 6,6. Position de l'armée du Roi 
de Prusse pendant le combat d’Auerstaedt. 
No. 15. I5. I5. Position du Maréchal ۰ 
voust durant ce, méme combat. 


No», "Ze 7.. 7e Position ‚du corps de Ho- 
henlohe,, et. No: 8 de celui. de Ruchel. — 
No: 17.17.17... Position de l’armée Française 
commandée. par gees durant la Ba- 
taille de Jena, 
yo No. 16. ۰ Position du Corps du 
Prince de Ponte-Corvo; qui ne prit pas 
une part active à cette bataille, mais bien 
à. la, retraite. de l'Armée du Roi. 


„No, 9. 9. 9 Position de différens corps 


` Prussiens dans la nuit du 14. au 15. Octobre. 


mor 


"Pour "ee qui regarde le détail de ces 
événéfneñs et les premiers résultats de cette 
journée à jamais mémorable, nous en avons 
donné un précis dans les Mémoires joints 
A nos plans de la Bataille d'Jena et du com- 
bat a "Auersraedt, qui à été puisé dans les rap- 
ports officiels qui ¿nt été publiés, aux quels 
nous “n'avdlis pú ajouter. que ce que des té. 


Ll 
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zwischen Jena: und JVinzerle:(No. 12. 12, roi 
neben welchem: Otte das Corps des Fürsten i 
von Ponte Goran postirt war (No. 13. 13.) Das: 
Corps des Marschalls Davoust bivouacquirte 
unfernNaumburg diesseits der Saale (No. 14: 
142), befand sich aber während der ‘Nacht 
schon An dem. Besitze. der Köfener ‚Brücke: 
Auch war-die Reiterei unter-dem*-Grofsher- ; 
zoge von Berg in dieser Gegend und konnte 
daher nur gegen-das pni: der Schlacht bei 
Jena. eintreffen. i 


Die vornelimsten Stellungen beidersei- 
tiger Armeen“ یه‎ der, Schlacht ‚sind 
folgende. *- 

No. 6.6. 6. Stellung der Armee unter dem 
Könige, während des Treffens von Auerstädt. 
No. 15.15. 15. Stellung des Marschalls Davoust 
während demselben. 


an dins x 
No. 57 i5 Stellung اور وس موس‎ D 
No. 8. und des Rüchelschen Corps, No: 47. 17. A7. 
Französische Armee; unter» dem Beiehle des: 
Kaisers während der Schlacht bei Jena. 


No. 16. 16. Corps unter dem Fürsten von 
Ponte Corvo, während derselben, das hier 
keinen thätigen Antheil, wohl aber bei dem 
Rückzuge. der Armee ‚unter... dem ‚Könige 
nahm. 

No. 9. 9.:9. 9: Stellung einzelner Breufai-, 
scher Corps in der Nacht nachi den, pen 
Ogiober,, ۰ - 


"Ueber. die einzelnen Begebenheiten‘ und 
die nächsten Resultate Gilles in den Ánna- 
len der ‘Welt ewig merkwürdigen Tages ist 
das Häuptsächlichste aus den öffentlich dar- 
über Bekähnt" gewordenen officieflen acten 
stücken in den unsern Planen der Schlacht 
bei Jena und des Treffens, bei Auerstädt 
beigetägteni Nachrichten mitgetheilt worden, 


— 
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moins oculaires nous ont communiqué sur 
les marches des armées Prussiennes avant 
la Bataille, et que l’on trouvera | plus 
complet et plus exact que dans les ré- 
cits dés Journalistes, L'énumération des 
corps  Prussiens participans à la bataille, 
que nous devons à des mains respéctables, 
est, malgré quelques lacunes occasionnées 
sans doute par les changemens subits de 
l’ordre de Bataille, préférable à toutes celles, 
qui jusqu'ici sont venues à notre connais- 
sance.. Nous ne voulons ni ne pouvons pré- 
tendre fournir un zableau accompli de cette 
journée, dont les suites incalculables rem- 
plissent encore aujourd’hui toute l'Europe 
d'étonnement. Il nous suffit d'avoir contri- 
bué par ces essais à donner au Public une 
esquisse, qui du moins approche de la vérité, 
et qui surpasse tout ce qui a paru jusqu' ici 
à ce sujet, et d'avoir fourni des maté- 
riaux utiles à la composition future d'un 
tableau pragmatique de ces événemens. 


€et Appercu général des positions des 
armées frangaifes, et prussiennes etc., est 


présenté ici sur une feuille, qui, d'après 
notre premiere annonce, devait former une 
Section de notre carte militaire et topogra- 
phique de Vl Allemagne en 204 feuilles. Mais 
comme d'aprés son arrangement actuel cette 
feuille n'est plus propre à cet objet, nous 
donnerons sous peu la Section 69, ou Eis- 
leben, comme echantillon de la dite carte. 


L'Institut Géographique. 
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wozu wir nichts weiter hinzufügen. konn- 
ten, als das, was wir von Augenzeugen 
über die Märsche der Preufsischen Armee- 
sorps vor der Schlacht erfahren haben, und 
was in diesen Nachrichten vollständiger und 
genauer, als in allen bisherigen Zeitungs- 
und Journalberichten zu finden ist. » Auch 
die uns, von sehr verehrten Händen mit- 
getheilte Enumeration der Bestandtheile des 
bier an der Schlacht Theil nehmenden Preus- 
sischen Heeres wird, trotz einiger Lücken, 
-welche eine oft schnell veränderte Ordre de 
bataille veranlalst haben.mag, immer unter 
‘den uns bis jetzt durch den Druck zu Ge- 
sicht gekommenen, den Vorzug behaupten. 
Auf eine vollendete Darfiellung dieser Be- 
gebenheit, deren unübersehbare Folgen noch 
immer Europa mit Erstaunen erfüllen, kôn- 
nen und wollen wir keinen Anspruch mach- 
en. Uns genügt der Ruhm, etwas der 
hier erreichbaren Wahrheit Nahes und et- 
was Besseres geliefert zu haben, als bis da- 
hin über diesen Gegenstand erschienen ist, 
und dadurch wenigstens zu den Materialien 
für eine künftige pragmatifche Darstellung 
Etwas beigetragen zu haben. 


* A * 


Diese allgemeine Uebersicht der Stel- 
lungen der Französischen und Preufsischen 
Armeen u. s. f. ist auf einem Blatte gege- 
ben, welches nach unserer früheren Anzeige 
eine Section der von uns angekündigten 
militairifch - topographifchen Charte ‚von 
Teutjchland in 204 Blättern seyn sollte. 
Da es aber seiner jetzigen Ei: richtung nach, 
sich dazu durchaus nicht eiguete, so wer- 
den wir binnen Kurzem als Probe - Section 
ein anderes Blatt davon, nämlich die 69 Sec- 
tion, oder Eisleben, geben. 

Das Geographische Institut. 
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Druckfehler in der Nachricht der Schlacht bei Jena | 


2te Ausgabe 
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S. 10. Z. 15. v. o, lese man: auf dem Wege von Winzerle nach Jena, i 
statt: in und unterhalb Dornburg. 
— 


g 


Erratum. . Memoire sur la Bataille de Jena. 


P. ro: 1. 73. lisez: sur la route de Winzerle à Jena, 
au lieu de: à Dornhourg et ou dessous de cet endroit. 


mmer 


Druckfehler in der Allgemeinen Uebersicht. 


S. 7. Z. 2. lese man: inzwischen bei Dornburg, 
statt; "neben welchem Orte. 


Erratum. Coup d'Oeil general: i 


Pi Y. Limes à Dornbourg, 
au lieu de: à coté de ce dernier endroit, 
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EE ۱‏ کم 01 کر 
SE EB LACHT‏ 


"PREUSSISCH EYLAU 


am 8 Februar ı807. 


Zu Erläuterung der Charte der Gegend um Preufsisch-Eylau. 


A P Pp E BC E 


de 


FDA B8ATALLELT MM 
| | a été livree n he 1807. ۱ E 
| 


À PREUSSISCH EYLAU. 


das ba ei 


Pour servir d'Explication à la Carte des environs de cette ville. 


WEIMAR 
im Verlage des Geographischen Instituts 1807. 
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۸ 0 0 6۲ و‎ 
de - 
la Bataille 


qui 


a éte livrée le 8. Février 1807 


à Preufsisch Eylau. 


Pour procurer au public un appercu des com- 
bats, livrés le 6 Fébrier entre Hof et Glan- 
dau, le 7 à Eylau, et de la Bataille à jamais 
mémorable d’Eylau, pour le rendre aussi 
etendu et aussi parfait que nous le pouvons, 


d’après l’idée, que nous en donnent les bul- ` 


letins de la grande armée Francaise, nous of- 
frons ici aux amateurs une copie un peu 
agrandie d'une partie de l'excellente carte de 
la Prusse -orientale: et occidentale. , Elle 
a été levée et. dessinée sous les yeux de Mr. 
le Baron de Schrötter, ministre.de Sa Maj. le 
Roi de Prusse, par des hommes, qua par là 
se sont acquis des droits trés -fondés non seu- 
lement à la reconnoissance des habitans ‘de 
la Prusse, mais encore à la gratitude des mi- 
litafres et des géographes. Les circonstances 
actuelles ayant absorbé presque en entier 
les exemplaires des sections, qui ont paru 
À 2 


Nachricht 


von der 


Wie’; ` ES SÉ EN و‎ SS 


bei 
Preufsisch Eylau 


am 8۰ Februar 1807. 


Um die kurz vor der zweiten merkwürdi- 
gen Schlacht des gegenwärtigen Kriegs vor- 
gefallenen Gefechte zwischen Hof und Glan- 
dau (am 6. Februar) und bei Pr. Eylau (am 
7ten), 10 wie die Schlacht bei Eylau selbst 
so weit zu übersehen, als dieses bis jetzt 


mach der in den Bülletins der Französischen 


grofsen Armee gegebenen Darstellung mög 
lich ist, übergeben wir hier dem Publicum 
eine etwas vergrölserte Copie eines Theils 
der vortrefflichen Charte von Alt-Ost-Preus- 
sen und Westpreufsen, welche unter Lei- 
tung des königlich Preufsischen Ministers; 
Fıhrn, v. Schrötter, von Männern aufgenom- 
men ist, die sich dadurch gegründete An- 
sprüche auf den Dank sowohl der Bewoh- 
ner Preufsens, als des Militaire und des 
Geographen erworben haben. Da die Ab- 
drücke der bis jetzt erschienenen Sectionen 


Shan) sch 
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jusqu'ici, mous croyons obliger l'amateur, 
qui désire avoir une connoissance plus exacte 
de la contrée de Preussisch - Eylau en la re- 
nouvellant. Au moins est-on sûr de ne 
point y trouver des endroits, qui n'ont Ja- 
mais existé, comme nous en avons trouvé 
dans quelques cartes de cette Bataille. 


„ Nous avons puisé les explications suivan- 
tes, presque dans leur entier, dans les bulle- 
tins de la grande armée Francaise; n'ayant 
pu faire usage des avis particuliers, qui 
nous sont parvenus, que par rapport aux po- 
sitions des deux armées, et méme celà 2-1-1 
été très rarement le cas, và que ces avis ma- 
voient en quelque sort pour objet, que la 
misère, qui accabloit les habitans du théà- 
tre de la guerrè, l'animosité mutuelle, ainsi 
qua la bravoure des combattans ete, etc., et 
que les rapports officiels de l’armée Russo- 
prussienne sur les événemens d’Eylau, nous 
sont encore absolument inconnus. 


A fin qu'on puisse se former une idée 
juste de l'ensemble des: opérations de la 
grande armée française en Pologne, nous 
allons en retracer ici une representation 
chronologique très succinte; et nous re- 
commandons à ceux qui veulent la suivre; 
la carte de la Pologne par Mr. Gussefeld, 
et celle de la Prusse (orientale, 6661065 
tale,” méridionale et septentrionale) par 
Mr. Sotzmann. (cette dernière est très exe 
acte et complette.) Ces deux cartes, qui 
sont dans notre magasin, et qui ont obtenu 
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dieser Charte unter den dermalisen Um- 
ständen etwas selten geworden sind, glauben 
wir dem Liebhaber, welcher die Gegend 
um Preufsisch - Eylau näher zu kennen 
wünscht, hiermit einen willkommenen Bei- 
trag dazu gegeben zu haben. Wenigstens 
ist man hier sicher, keine Orte zu finden, 


* welche durchaus nicht existiren, wie dieses 


auf einigen, uns von dieser Schlacht zu 
Gesichte gekommenen Blättern, leider der 
Fall ist. — Fg 


Die folgende Erláuterung ist fast gänz- 
lich aus den Bülletins der Französischen 
grofsen Armee gezogen, da einige uns zu- 
gekommene Privatberichte nur in sofern be- 
nutzt sind, als solche positive Nachrichten 
von den Stellungen beider Armeen enthiel- 
ten, was jedoch nur sparsam der Fall war, 
da sie sich mehr nur mit dem Elend der 
Bewohner des dermaligen Kriegsschauplaizes, 
des wechselseitigen Erbitterung, der Tapfer- 
keit der Kümpfenden u, s, f. beschäftigen, 
Der officielle Bericht von Russisch Preufsi- 
scher Seite über die Vorgänge bei Eylau 
ist uns dermalen noch nicht zu Gesichte ge- 
kommen. 


Um den Zusammenhang der Operatio- 
nen der grofsen Französischen Armee in Po- 
len zu übersehen, geben wir hier zufürderst 
eine gedrüngte chronologische Darstellung 
der:elben und empfehlen dem, welcher ilir 
zu folgen wünscht, die von Hrn. Güssefeid 
herausgegebene Charte von Polen und die 
von Hrn. Sotzmann entworfene, sehr voll- 
ständige und genaue Charte von dem Kö- 
nigreiche Preufsen (Ost-, West-, Süd- und 
Neu-Ost- Preufsen, mithin dem gegenwär- 
tigen Kriegsschauplatze), welche beide in 
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depuis ‘longtems l'approbation de tous les 
connaisseurs, contiennent tout le théâtre de 
la guerre actuelle. 


E eg 

L’armistice, conclue, le 16 Novembre 
1806, à Charlottenbourg entre l'Empereur 
des Français et le Roi de Prusse, n’ayant pas 
été ratifiée par ce dernier, l'Empereur quitta 
Berlin le 25. Nov., et arriva le 27. à Posen. 
Le grand Duc de Berg se trouvait alors avec 
une partie de sa cavalerie à Lovicz, et aprés 
avoir repoussé les avant- postes russes sur 
le Bsura, il occupa Varsovie, que le géné- 
ral russe Bennigsen, abandönna le 28. à 3 
heures du matin, aprés avoir mis le feu au 
pont sur la Vistule: Le corps du maréchal 
Davoust y entra le 29; et le corps des maré- 
chaux Lannes et Augereau étoient en che- 
min pours'y rendre. Le prince Jérome était 
avec les divisións bavaroises, Wréde et De. 
roi, à Kalisch. Mais dés que les Russes eu- 
rent repassé la Vistule, et que Glogau se fut 
rendu, il recut ordre le 2 Decembre de cer- 
ner Breslau, et la blocade commenca en ef- 
fer le 9. Le maréchal Mortier, après l'occu- 
pation des villes anséatiqué& Hambourg et 
Lubeck, se portait sur la Poméranie suédoi- 
se, et le reste de l'arméeétait à Posen, où s'y 
rendait. 


Le maréchal Ney, aprés un engagement 
assez vif avec les troupes Prussiennes, com- 
mandées par le lieutenant - général de Le- 
stocg, occupa Thorn le 6. Decembre. - Le 


unserm Verlage erschienen sind und schon 
längst den Beifall aller Kenaer erhalten 
haben. x 

* = * 

Nachdem der am 16ten November 1806 
zu Charlottenburg abgeschlossene Waffen- 
stillstand zwischen dem Französischen Kaiser 
und dem. Könige von Preufsen von letzte- 
rem nicht ratıficirt worden war, verliefs 
der Französische Kaiser am 27ften Nov. Ber- 
lin und langte am 27sten in Posen an. Da- 
mals befand sich der Gro/sherzog von Berg 
mit einem Theile seiner Reserve-Cavallerie 
in Lowicz, und .am 28sten, nach Vertreibung 
der Russischen Vorposten an der Bsura, in 
Warschau, welches der Russische General 
Bennigsen verliels, nachdem er ‘die Brücke 
über die Weichsel am 28sten früh um 3 Uhr 
verbrannt hatte, Am 29sten rückte das Corps 
des Marschals Davoust in Warschau ein, 
und die Corps der Marschálle Lannes und 
Augereau waren auf dem Wege dahin. Der 
Prinz Jeróme stand mit den Baierischen Di- 
visionen Wrede und Deroy bei Kalisch, er- 
hielt aber nach dem Rückzuge der Russen 
über die Weichsel und der Uebergabe von 
Glogau (2ten Dec.) den Auftrag Breslau ein- 
zuschlielsen, womit auch am gten Decem- 
ber der Anfang gemacht ward. Der Mar- 
schali Mortier marschirte nach Besetzung der 
Hanseestädte Hamburg und Lübeck gegen 
Schwedisch - Pommern. | Die übrige Armee 
beian sich entweder in Posen oder auf 
dem Wege dahin. 


Nach einem Gefechte zwischen dem 
Corps des Marschalls Ney und dem Preufsi- 
schen Truppen unter General - Lieutenant v. 
Lestocg besetzte ersteres am 6ien December 


TE wf, 


maréchal Davoust avoit passé la Pístule, et 
occupé Praga, que les Russes avoient totale- 
ment évacué depuis le 2. Decembre. Sur ces 
entrefaites le grand duc de Berg était tou- 
jours à Varsovie et l'Empereur à Posen, où 
il ratifia les traités de paix le 11 avec le Roi 
de Saxe, et le 15 avec les Ducs de cette mai- 
son. Le quartier général de l’armée russe, 
sous les ordres du général de Bennigsen, 
était à Pultusk; le général de Mannstein se 
trouvait près de Danzig. 


Le général Belair du corps du maréchal 
Ney se porta le 9 Decembre sur Golup, et 
repoussa les avant -postes Prussiens. Le IO 
le maréchal Augereau passa la Vistule entre 
Zakroczym et Utrata, ù l’on avoit jeté une 
tête de pont vis-à-vis de l’embouchure du 
Bug. Le 11 le général Gauthier du corps de 
Davoust, ayant passé le Bug à l’embouchure 
de l’ Ukra vis-à-vis du village Okunin, eut 
un avantage considérable dans un combat, 
qu’il livra aux Russes près de Pomikowo. Ce 
fut alors qu'on acheva le pont sur la Narew, 


près de son embouchure dans le Bug, et. 


qu’on fortifia la tête de pont. En même tems 
le maréchal Bessières avait passé la Vistule à 
Thorn avec le second corps de la cavalerie 
de réserve, (composé de la cavalerie légère, 
sous le commandement du général Tilly; 
des dragons, commandés par les généranx 
Grouchi et Sahuc; et des cuirassiers , sous 
les ordres du général d' Hautpoult. On avait 
achevé des tétes de pont tr&s dtendues sur tous 
les points, où le passage s'était effectué, sa- 
voir à Praga, Zakroczym, et Thorn. 


D 


Le 18. Decembre l'Empereur des Francais 
arriva à Varsovie, etle même jour le maré-- 


6 

Thorn. Der Marschall Davowst war über 
die Weichsel gegangen und ftand jenseits Pra- 
ga, welches von den Russen am 2ten Decem- 
ber gänzlich geräumt war. Der Grofsherzog 
von Berg befand sich in Warschau und der 
Französische Kaiser in Posen, wo am ۵۲ 
der Friede mit dem Könige und am ızten 
mit den Herzogen von Sachsen unterzeichnet 
ward. Das Russische Hauptquartier unter 


General Bennigsen war in Pultusk. Bei 
Danzig stand der Preufsische General Mann- 
stein. 


Am gten December ging General Belair 
vom Neyschen Corps gegen Golup und ver- 
trieb die Preufsischen Vorposten; — am Ioten 
setzte Marschal Augereau über die Weichsel 
zwischen Zakroczym und Utrata, wo eine 
Brücke der Mündung des Bugs gegenüber ge- 
schlagen war, — und am 1 1ten hatte Gene- 
ral Gauthier vom Davoustschen Corps jen- 
seits des Bugs, den er bei denr Einflusse der 
Wkra(Ukra), dem Dorfe Okunin gegenüber 
passirt hatte, ein vortheilhaftes Gefecht ge- 
gen die Russen bei Pomikowo. Jetzt ward 
auch die Brücke über die Narew bei ihrem 
Einflusse in den Bug vollendet und ein fester 
Brückenkopf dort angelegt. Zugleich war 
Marschal Bessiéres mit dem zweiten Corps 
der Cavalerie - Reserve (bestebend aus der 
leichten Reiterei unter General Tilly, den 
Dragonern unter den General Grouchy und 
Sahuc und den Cuirassiers unter dem General 
d'Hautpou!t) bei Thorn über die Weichsel 
gegangen. Auf allen Puncten, wo der Ueber- 
gang geschehen war (Praga, Zakroczym und 
Thorn), waren ausgedehnte Brückenköpfe 
vollendet. 


Am J8ten December kam der Französi- 
sele Kaiser in Warschau an, und an dem 
>. 
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chal Davoust fit oceuper, après une foible 
resistance de la part de l’ennemi, une petite 
île au confluent de l'Ukra dans le Bug. Le 
corps du maréchal Soult, avait passé sur ces 
entrefaites la Vistule à Wiszegorod. Le gé- 
néral Lapisse avoit occupé Ploczk; le maré- 
chal Bessières était arrivé à Kikal , et la tête 
de son corps étoit à Sierps. Le corps du ma- 
réchal Ney était arrivé pareillement le 18. 4 
Rypin, et servoit de point d'appui à la cava- 
lerie, sous les ordres du maréchal Bessiéres, 
pendant qu'il avoit lui-méme son flanc gau- 
che couvert par le corps du prince de Ponte- 
corvo. Telle fut la manitre dont les Fran- 
cais occupérent la rive droite de la Vistule, 
du côté de la nouvelle Prusse orientale. 


" 


Le 22. Decembre l’Empereur des Fran- 
cais partit de Varsovie. Le méme jour on 
avoit jeté un pont sur le Bug vis-à-vis de 


lembouchure del'Ukra. Le Lieutenant- gé- 


néral russe, comte d'Osterman, s'opposa à 
la vérité à ce passage avec beaucoup d'opi- 
niatreté, mais inutilement. Le général en 
chef, Feldmaréchal de Kamenskoy, avait, il 
est vrai, une forte position près de Nasielsk, 
mais une maladie le forga de quitter l'armée, 
qui lui était confiée, et de se retirer à Ossro- 
lenka. Ce fut alors que se livrerent plusieurs 
combats importants, celui de Czarnowo, où 
le maréchal Davoust forga avec une partie 
de son cotps les rétranchemens de l'armée 
Russe; celui de Tykoczym, où le reste s'empara 


` d'une partie considérable du train de l'armée 


russe; celui de Nasielsk, où l'Empereur des 
Frangais coucha le 24; celui de Kursomb, 
lors du passage de l’ Ukra par le corps du ma- 


nämlichen Tage liefs der Marschal Davoust 
eine kleine Insel in dem Einflusse der Wkra 
in den Bug nach einem unbedeutenden Wi- 
derstande nehmen. Zu gleicher Zeit war das 
Corps unter dem Marschal Soult bei Wys- 
zegorod über die Weichsel gegangen. Gene- 
ral Lapisse hatte Ploczk besetzt. Der Mar- 
schal Bessières war in Kikal angekommen. 


* Die Tête seines Corps stand bei Sierps. Das 


Corps unter dem Marschal Ney war gleich- 
alls am 18ten zu Rypin eingetroffen, und 
diente der Cavalerie unter dem Marschal Bes- 
sières zum Unterstützungspuncte, inzwischen 
es sich durch das Corps unter dem Fürsten 
vou Ponte- Corvo auf der linken Flanke ge- 
deckt fand. So war das rechte Ufer der Weich- 
sel gegen Neu-Ost- Preufsen zu von der Fran- 
zösischen Armee gewonnen und besetzt. 


` Am 22sten December reisete der General 
dieser Armee, der Franzósische Kaiser, von 
Warschau ab, An eben diesem Tage ward 
eine Brücke über den Bug, gegenüber dem 
Einflusse der Wkra geschlagen. Der Russi- 
sche Generallieutenant Graf Ostermann setzte 
sich diesem Uebergauge zwar tapfer, aber 
vergebens entgegen. Der Russische Obercom- 
mandeur, Feldmarschal Kamenskoi hatte bei 
Nasielsk eine gute Stellung inne, verliefs aber 
am 25sten wegen Krankheit die ihm anver- 
traute Armee und begab sich nach Ostrolen- 
ka. Während dieser Zeit waren die bedeu- 
tenden Gefechte bei Czarnowo, wo der Mar- 
schal Davoust die feste Position der Russen 
mit einem Theile seines Corps überwältigte, 
und ein anderer Theil desselben zu Tykoczym 
eine beträchtliche Menge von den Train der 
Russischen Armee nahm; bei Nasielsk, wo 
der Französische Kaiser am 24sten sein Nacht- 


سے 


| 
| 
| 


réchal Augereau; et celui de la cavalerie 
près de Lopaczyn. 


Voici quelle était la position de l’armée 
Française le soir du’ 25 Decembre.  L'’aile 
gauche, composée des corps du prince de 
Ponte-corvo, des maréchaux Ney et Bessiè- 
res, étoit sur la route de Biezun à Grodno. 
Le maréchal Soult entrait à Ciechanow, et 
le maréchal Augereau se portait sur Goly- 
min; le corps du maréchal Davoust étoit 
posté entre cet endroit et Pultusk, pendant 


“que le maréchal Lannes se portait sur celte 


dernière ville. 


Le 25 le maréchal Ney battit le gé- 
néral Prussien Lestooq à Soldau, et Mlava. 
Le maréchal Lannes battit aussi le corps 
d'armée Russe sous les ordres du général 
Bennigsen à Pultusk, Le général Russe de 
Buxhôvden fut battu à Golymin, par les 
maréchaux Davoust, Augereau et par le 
grand -duc de Berg. D'après le LIV. bulle- 
tin français les Rnsses ont perdu dans ces 
divers combats 89 canons, et 25,000 hom- 
mes tant tués, blessés, que prisonniers. Le 
maréchal Soult n'était plus qu'à deux lieues 
de Makow, et si les chemins n'avaient pas 
été absolument impraticables, il aurait cou- 
pé la retraite de l'armée Russe, qui se re- 
tira sur Ostrolenka. Alors l’Empereur des 
Francais fit prendre des quartiers d'hiver à 
son armée. (Les corps des maréchaux Soult, 
Davoust et Lannes occupérent les environs 


‘de Puliusk et les rives du Bug, ceux des 


maréchaux Ney, Bessieres et du prince de 
Ponte- corvo furent placés à gauche.) L'Em- 
pereur revint le 2. à Varsovie, ow il étab- 
litle 14. une Commission de régence, 


lager hielt; bei dem Uebergange des Auge- 
reauschen Corps über die Wkra bei Kursomb 
und bei Lopaczyn ein Cavalleriegefecht, vor- 
gefallen. 


Am 25sten December Abends war fol- 
endes die Stellung der Franzósischon Ar- 
mee. Der linke Flügel, bestehend aus den 
Corps des Prinzen von Ponte-Corvo und der 
Marschälle Ney und Bessières war auf dem 
Wege von Biezun gegen Grodno. Der Mar- 
schal Soult rückte in Ciechanow ein und der 
Marschal Augereau marschirte auf Golymin, 
zwischen welchem Orte und Pultusk das 
Corps.des Marschals Davoust fand. Gegen 
Pultusk marschirte der Marschall Lannes. 


Am 26sten fchlug Marschal Ney den 
Preufsischen General Lestocq bei Soldau und 
Mlava; der Marschall Lannes das Russische 
Armee - Corps unter General Bennigsen bei 
Pultusk, und die Corps unter den Marschäl- 
len Davoust und Augereau und dem Grols- 
herzoge von Berg die Russen unter dem Ge- 
neral von Buxhövden bei Goly min. ‘Der Rus- 
sische Verlust in diesen verschiedenen Ge- 
fechten: betrug 89 Canonen und 25,000- Ge- 
tódtete, Verwuudete oder Gefangene nach 
dem LIV. Bulletin. Der Marschall Soult 
war von Mako nur noch zwei Stunden ent- 
fernt und ohne die äufserst schlechten Wege 
wäre durch ihn der Russischen Armee der Rück- 
weg abgeschnitten worden. Sie zog sich nach 
Ostrolenka zurück und der Französische Kai- 
ser liels sein Heer die Winterquartiere bezie- 
hen (die Corps der Marschälle Soult, Da- 
voust und Lannes in der Gegend von: Pul- 
tusk und längs dem Bug, links die Corps 
der Marschälle Ney, Prinz von Ponte- Corvo 
und Bessiéres.) Der Französ. Kaiser kam am 
oten Januar wieder in Warschau an, wo er am 
14162 eine Regierungscommission verordnete. 
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Base at 9 


Sur ces entrefaites le prince de Ponte- 
corvo avait occupé Ælbing, et le général Da- 
voust avait fait quelques prisonniers à Christ- 
bourg. Les Russes ayant aussi enlevé une 
demi-compagnie de Voltigeurs près de Lieb- 
stadt, le prince de Ponte-corvo sortit d'El- 
bing, et la division Drouet rencontra le 25. 
Janvier, près de Mohrungen, la colonne en- 
vemie, commandée par les comtes de Pah- 
len et de Gallitzin; et la força après un com- 
bat trés opiniâtre, de se retirer. L'armée 
française reçut alors l'ordre de quitter les 
quartiers d'hiver. 

A 

La colonne Russe, qui avoit été bat- 

tue à Mohrungen, se retira à la vérité 


sur Liebstadt, mais le 29. Janvier elle - 


recut des renforts considérables, et tou- 
tes les divisions de Varmée Russe se mirent 
en mouvement pour transporter le théátre 
de la guerre sur la basse- Vistule. Le corps 
sous les ordres du général Essen, était aus- 
si cantonné sur le hauz-Bug. Pour favori- 
ser les mouvemens offensifs de l'armée Russe 
vers la Vistule, le prince de Ponte-corvo 
reçut ordre de se retirer, 


Les divers corps de la grande armée 
Française occupaient le 31 Janvier les posi- 
tions suivantes : 


le cinquième corps, sous les ordres du 
maréchal Lannes, commandé par le général 
Savary à cause de l’indisposition du maré- 
chal, était à Brock pour tenir en échec le 
corps du général d'Essen. 


le 3e, sous les ordres du maréchal Da- 
voust, se trouvait à Mysinietz; 


B ` 
* 


Inzwischen hatte der Prinz von Ponte- 
Corvo Elbing besetzt, : und der General 
Drouer einige Gefangene zu Christburg ge- 
macht, Die Russen hatten gleichfalls eine 
halbe Compagnie Voltigeurs in der Gegend 
von Liebstadt aufgehoben. Deshalb rückte 
der Prinz von Ponte - Corvo aus Elbing, 
und die Division Drouet traf die feindliche 
Colonne unter den Grafen Pahlen und Gal- 
litzin bei Mohrungen am 25sten Januar. Sie 
ward nach einem hartnäckigen Gefechte zum 
Rückzuge genótbigt. Dies war das Signal 
zu Aufhebung der ۰ 


Die Russische Colonne, welche bei Moh- 
rungen geschlagen war, zog sich zwar nach 
Liebstadt zurück, erhielt aber am 27sten 
Januar beträchtliche Verstürkungen, und alle 
Divisionen der Russischen Armee waren auf 
dem Marsche, den Kriegsschauplatz an die 
Nieder - Weichsel zu versetzen. Auch das 
Corps unter dem General Essen cantonnirte 
am oberen Bug. Um die offensive Bewe- 
gung der Russischen Armee gegen die Weich- 
sel hin zu begünstigen, erhielt der Prinz 
von Ponte-Corvo Befehl, sich zurück zu 
ziehen. 


Am 3tsten Januar war die Stellung der 
verschiedenen Corps der grolsen Französi- 
schen Armee folgende, von ihrem rechten ge- 
gen ihren linken Flügel hin: 


das 5te Corps unter dem Marschall Lan- 
nes wegen dessen Unpälslichkeit vom Gene- 
ral Savary commandirt) zu Brock, um das 
Corps unter General Essen en échec zu 
halten; 


das 3te Corps unter Marschall Davoust 
zu Mysinietz; 


| 


- 


le 4e, commandé par le maréchal Soult, 
était à Willenberg; l'Empereur des Francais 
et le grand Duc de Berg s'y trouvaient aussi; 


le 7e, *ous les ordres du maréchal Au- 
gereau à Neidenbourg; 


le 6me, commandé par le maréchal Ney, 
à Gilgenbourg ; 


celui du prince de Ponte - corvo à Strafs- 
bourg; 


et le rome enfin sous les ordres du ma- 
réchal Lefèbvre occupait Thorn. 


Le ۲ Février l'avant - garde Russe fut 
repoussée à Passenheim par le grand Duc de 
Berg; le maréchal Davoust se porta sur Or- 
telsbourg, et le lendemain sur Vartembourg. 
Le grand-duc de Berg et le corps du maré- 
chal Soult entrerent en même tems à Allen- 
stein, où les maréchaux Ney et Augereau 
arrivèrent aussi le 3. Le général Guyot ayant 
occupé Guttstadt avec la cavalerie légère du 
corps de Soult, et le pont de Bergfried , dé- 
fendu par 12 bataillons Russes, ayant été em: 
porté par quelques régiments du corps de 
Soult, l'armée Russe fut forcée d'abandonner 
la position avantageuse, qu’elle occupait, 
avec perte d'une grande partie de ses bagages, 
de 1600 prisonniers, et de 4 canons. Ce 
corps formait l'aile droite, celui du maré- 
chal Augereau le centre, et celui du maré- 
chall Ney l’atle gauche. La cavalerie, sous 
le grand-duc de Berg, était au centre, et 
la garde impériale formait la réserve. 
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das 4te Corps unter Marschall Soult zu 
Willenberg; hier befand sich zugleich der 
Grofsherzog von Berg und der Französische 
Kaiser; 


das 7te Corps unter Marschall Augereau 
in Neidenburg; 


das 6te Corps unter Marschall Ney in 
Gilgenburg; 

das Corps des Fürsten von Ponte- Corvo 
in Strasburg ; 


das rote Corps endlich unter dem Mar- 
schall Lefebvre bei Thorn. 


Am ten Februar ward die Russische 
Avantgarde bei Passenheim von dem Grols- 
herzoge von Berg zurückgetrieben, und Mar- 
schall Davoust rückte nach Ortelsburg, und 
von da am folgenden Tage nach Wartenburg. 
Zugleich kam der Grolsherzog von Berg und 
das Corps des Marschalls Soult zu Allenstein 
an, wo auch am 3ten die Corps der Mar- 
schälle Ney und Augereau eintrafen. Durch 
die Besetzung von Gutistadt durch den Ge- 
‚neral Guyot mit der leichten Cavalerie des 
Soultschen Corps (bei welcher Gelegenheit 
viele Russische Bagage erbeutet und 1600 Ge- 
fangene gemacht wurden) und. die Eroberung 
der Brücke von Bergfried wurde die Russi- 
sche Armee genöthigt, ihre vortheilhafte 
Stellung zu verlassen. Diese Brücke war von 
12 Russischen Bataillonen vertheidigt, wurde 
aber von einigen Rezimenteru des Corps des 
Marschalls Sou/t genommen , wobei 4 Cano- 
nen erobert wurden. Dieses Corps bildete 
den rechten Flügel, das Corps des Marschals 
Augereau das Centrum, ünd das unter dem 
Marschall Ney den linken Flügel. ` Im Cen- 
tro befand (ich die Reiterei unter dem Grofs- 
herzug von Berg. Die kaiserliche Garde bil- 
dete die Reserve. 
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Le 4. il y eut des combats de cavalerie, 
pendant lesquels l’armée Russe se retira sur 
Arensdorf et Landsberg; mais elle fut pour- 
suivie par les corps des maréchaux Davoust 
et Soult. Le 5. il y en eut encore un à Fal- 
tersdorf, où la cavalerie Russe fut culbutée 
par le grand - duc de Berg. Le mêmejour, une 
partie du corps du maréchal Ney en livra un 
autre, près de Déppen, à une colonne Russo- 
Prussienne, qui perdit 16 canons et 1000 pri- 
sonniers, Par suite de ces mouvemens et 
combats, l’armée Russe se trouva coupée dans 
ses communications, ses dépôts de Gutstadt 
et de Liebstadt tombérent au pouvoir des 
troupes Françaises; ainsi que la plüpart de 


«ses magasins sur l'Alle. 


Le 6 le grand- duc de Berg se porta avec 
le corps du maréchal Soult sur Landsberg, 
et rencontra en chemin, entre Gros- Glan- 
dau et Hoff, Varriere- garde ennemie, forte 
de 12 bataillons etde quelques escadrons. Les 
Russes s'étaint appuyés à droite et à gauche 
sur un bois, cependant ils furent forcés dans 
cette position par la division du général 
d’Hautpoult, et ils éprouvèrent une perte as- 
sez considérable. Les corps des maréchaux 
Soult et Augereau étant arrivés sur ces en: 
trefaites, Hoff fut pris. Les cuirassiers Fran- 
cais attaquèrent une seconde fois 6 bataillons 


Russes, qui avaient été détachés pour soute- | 


nir la position de Hoff, et les dispersérent. 
Les deux armées passèrent la nuit en pré- 
sence. Ce méme jour le corps du maréchal 


: Davoust étoit en marche sur Heilsberg, et 


celui du maréchal Ney était entré à Worm- 
ditt, ou en occupait les environs. 


Am 4ten fielen. Cavalerie - Gefechte vor, 
während der sich die Russische Armee auf 
der Stralse nach Arensdorf uud Landsberg 
zurückzog und von den Corps der Marschälle 
Davoust und Soult verfolgt. ward; desglei- 
ehen am zien bei Waltersdorf, wo der Grols- 
herzog von Berg die Russische Cavallerie 
gleichfalls zum Rückzuge néthigte. An eben 
demselben Tage fiel das Gefecht bei Deppen 
zwischen -einer Russisch-Preufsischen Co- 
lonne und einem Theile des Corps unter dem 
Marschall Ney vor, wo dieser mehrere 0 
Gefangene machte und 16 Canonen eroberte. 
Das Resultat dieser Bewegungen und Gefechte 
war die Aufhebung vieler Communicationen 
der Russischen Armee, die Wegnahme der 
Depots zu Guistadt und Liebstadt, und eï- 
nes Theils der Magazine längs der Alle. 

Am 6ten Februar marschirte der Grofs- 


herzog von Berg mit dem Corps des Mar- 


schalls Soult nach Landsberg und traf auf 
die feindliche Arriergarde von ı2 Bataillons 
und mehrere Reiterei auf dem Wege zwi- 
schen Groß-Glandau und Hoff. Die Russi- 
schen Truppen hatten sich links und rechts 
an Gehölze gestützt, wurden aber aus dieser 
Stellung durch die Division des Generals 
d'Hautpoult nach bedeutendem Verluste ge- 
trieben. ` Inzwischen waren die Corps der 
Marschálle - Soult und Augereau angelangt 
und Hoff ward eingenommen. Nach einem 
zweiten siegreichen Angriffe der Französi- 
schen Cuirassiers auf 6 Bataillons, welche 
die Russische Armee vorgeschickt hatte, um 
die Stellung bei Hoff zu behaupten, wurden 
auch diese vertrieben. Die beiderseitigen 
Armeen blieben die Nacht über einander zum 
Theil im Gesichte. — Das Corps des Mar- 
schafs Davoust war an eben diesem Tage 
auf dem Marsche nach Heilsberg, und das 
des Marschalls Ney in und um Wormditt 
eingerückt. 


—— ——— 
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Pour que nos lecteurs puissent dès à p ré- 
sent suivre tout à leur aise l’ensemble des 
opérations des corps de l’armée Francaise 
dans les deux sanglantes journées du 7. et 
du 8. Février, sur la carte ci-jointe des En- 
virons de Preussisch- Eylau, la quelle sert 
déjà à rendre plus sensibles le combat de 
Hoff et les marches des maréchaux Ney et 
Davoust le 6. Février, nous croyons pou- 
voir donner ici dans son eniier le 58e Bul- 
letin de la grande armée, daté de Preus- 
sisch - Eylau, le Février 1807, qui est 
jusqu’à ce jour (31 Mars) la seule source 
authentique qui nous soit connue. Nous 
observerons pourtant que le 7. Février l'a- 
vant-garde Frangaise se trouva le matin en 
presence de l'avant- garde Russo - Prussienne 
entre les bois et Preussisch - Eylau, qu'elle 
la forga de quitter cette position et puis 
d'abandonner la ville. L'armée Russo - Prus- 
sienne avait pris sa position derriere la vii- 
le d'Eylau dans une vaste plaine, coupée 
par des lacs et des marais. L’aile droite était 
commaadée par le lieutenant -général Prus- 
sien de Lestocq. Du côté des Français les 
corps des maréchaux Davoust, à l'aile droite, 
ceux des maréchaux Soult,- Augereau, la 
cavalerie, sous les ordres du grand - duc de 
Berg, la garde impériale, au centre, et le 
corps du maréchal Ney, à l'aile gauche, pri- 
rent part à cette mémorable journée. 
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Da die Leser von hier an bequem 
den Zusammenhang der in den beiden fol- 
genden blutigen Tagen (am "en uad Sten 
Februar) erfolgten Operationen der Franzö- 
sischen Armee- Corps auf der beiliegenden 
Charte von der Gegend um Preufsisch- Ey- 
lau verfolgen können, welche auch schon 
das Gefecht bei Hof und die Märsche der 
Marschälle Ney und Davoust vom Gren 
Februar an, zu versinnlichen dient, so glau- 
ben wir hier die bis jetzt (31ten März) uns 
einzig bekannte authentische Quelle, näm- 
lich das 58ste Bulletin der grolsen Armee, 
datirt aus Preufsisch - Eylau vom 9ten Fe- 
bruar 1807, unverändert folgen lassen zu 
können, und bemerken nur noch, dafs die 
Französische Avantgarde sich am 7ten Fe- 
bruar früh in Gegenwart der Russisch-Preus- 
sischen Avantgarde zwischen den Gehölzen 
und Preu/sisch - Eylau befand, und solche 


aus dieser Stellung und dann aus dem. 


Städtchen vertrieb. Die Russisch- Preufsi- 
sche Armee hatte ihre Stellung in der wei- 
ten, mit Teichen und Sümpfen durchschnit- 
tenen Ebene hinter Eylau genommen. Den 
rechten Flügel derselben commandirte der 
Preuísische Generallieutenant von Lestocq. 
Von Franzósischer Seite nahmen die Corps 
der Marschälle Davoust auf dem rechten 
Flügel, Soult, Augereau, die Reiterei un- 
ter dem Grolsherzoge von Berg und die 
kaiserlichen Garden im Centro, und das 
Corps des Marschalls Ney auf dem linken 
Flügel Antheil an dieser merkwürdigen 


` Schlacht. 
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Cinquante - huitième bulletin de la grande 
: armée. 


A Preufsisch Eylau le 9. Février 1807" 
Combat d Eylau. 


A un quart de lieue de la petife ville de 
Preufsisch- Eylau, est un plateau qui défend le 
débouché de la plaine. Le maréchal Soult or- 
donna aa ¿6% et au 18% régiment de ligne de 
Venlever. Trois régimens qui le défendoient fu- 
rent culbutés; mais au même moment une colonne 
de cavalerie Russe. chargea l'extrémité de la gau- 
che du 18*., et mit en désordre un de ses batail- 
lons. Les dragons de la division Klein s’en apper- 
gurent à tems; les troupes s’engagérent dans la 
ville d'Eylau. L'ennemi avoit placé dans une égli- 
se et un cimetière plusieurs regimens. Il fit là 
une opiniátre résistance, et aprés ün combat meur- 
trier de part et d'autre, la position fut enlevée à 
dix heures du soir. La division Legrand prit ses 
bivouacs au - devant de la ville, et la division Saint- 
Hilaire à la droite. Le corps du maréchal Auge- 
reau se placa sur la gauche, le corps du maréchal 
Davoust avoit des la veille marché pour déborder 
Eylau, et tomber sur le flanc gauche de l'ennemi, 
s'il ne changeoit pas de position. Le maréchal Ney 
étoit en marche pour le déborder sur son flanc 
droit. G'est dans cette position que la nuit se passa, 


Bataille d Eylau. 


A la pointe du jour, Tennemi commen- 
ça l’attaque par une vive canonnade sur la vil- 
le d’Eylau et sur la division Saint - Hilaire. 
L'Empereur se porta à la position de l'église 
qùe lennemi avoit tant défendue la veille. 1 
fit avancer le corps du maréchal Augereau, et fit 
canonner le monticule par quarante pieces d’artil- 
lerie de sa garde. Une épouvantable canonnade 
s'engagea de part et d'autre. L'armée Russe ran- 
gée en colonnes, étoit à demi portée de canon: 


Acht und funfzigstes Bulletin der, grojsen 
۱ Armee. 


Preufsisch Eylau den 9. Februar 1807, 
Gefecht bei Eylau. 


Eine Viertelstunde von der kleinen Stadt Preus- 
sisch - Eylau ilt eine Anhöhe, welche den Ausgang 
der Ebene vertheidigt. Der Marschall Soult befahl 
dem 46stea und 18ten Regimente Linien - Infanterie, 
die Auhöhe zu nehmen, Drei feindliche Regimen- 
ter, die selbige vertheidigten, wurden ‚geworfen; 
in demselben Augenblicke aber griff eine Colonne 
Russischer Cavalerie das äulserste Ende vom linken 
Flügel des 18ten Regiments an und brachte Unord- 
nung in ®ines seiner Bataıllons. Die Dragoner von 
der Division Klein bemerkten dies bei Zeiten, trie- 
ben die feindliche Cavalerie zurück, und die Af- 
faire ward retablirt. Bei der Verfolgung des Fein- 
des kamen die Truppen in der Stadt Eylau zum 
Handgemenge. Der Feind hatte in eine Kirche 
und auf einen Kirchhof verschiedene Regimenter 
gestellt. Er leistete daselbst einen hartnäcki- 
gen Widerstand, und nach einem auf beiden Sei- 
ten mörderischen Kampfe ward die Position um 
10 Uhr des Abends eingenommen. Die. Division 
Legrand biveuaquirte vor der Stadt; die Divi- 
sion St. Hilaire stellte sich rechts, und das 
Corps des Marschals Augereau links. Das Corps 
des Marschals Davoust war seit dem Abend vor- 
her marschirt, um über Eylau hinaus vorzu- 
rücken und dem Feinde in die linke Flanke zu 
fallen, wenn er seine Stellung nicht veränderte, 
Der Marschall Ney war in Beweguug, um ihn auf 
der rechten Flanke zu überflügeln. 


Schlacht von Eylau. 


In dieser Position brachte man die Nacht hin, 
Beim Anbruche des Tages fieng der Feind den An- 
griff mit einer lebhaften Canonade auf die Stadt Ey- 
lau und auf die Division $t. Hilaire an. Der Kaiser 
begab sich nach der Position der Kirche, welche der 
Feind den Abend vorher so sehr vertheidigt hatte. 
Er liefs das Corps des Marschals Augereau vorrük- 
ken und die Anhóhen mit 40 Artillerie-Stücken sei- 
ner Garde besetzen. Es entstand von beiden Seiten 
eine schreckliche Ganonade. Die Russische Armee, 
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tout coup frappoit. Ilparut nn moment, aux nton- 
vemens de l'ennemi, qu'impatienté de tant souf- 
frir, il vouloit débordef notre gauche, Au méme 
moment, les tirailleurs du maréchal Davoust se 
firent entendre, et arrivèrent sur les derribres de 
l'armée ennemie; le corps du maréchal Augereau 
dehoucha en même tems en colonnes, pour se por- 
ter sur le centre de l'ennemi, et, partageant ain- 
si son attention, l'empécher de se porter tout en- 
tier contre le corps du maréchal Davoust. La di- 
vision Saint~ Hilaire déboucha sur la droite, Pure 
et l’autre devant manoeuvrer pour se réunir au 
maréchal Davoust. 


' 


A peine le corps du Maréchal Augereau et 
la division Saint - Hilaire eurent - ils débouché, 
qu'une neige épaisse, et telle qn'on ne distin- 
guoit pas à deux pas, couvrit les deux ar: 
mées. Dans cette obscurité, le point de direction 


fut perdu, et les colonnes s'appuyant trop à gau- 


che, flotterent incertuines. Cette désolante obscu- 
rité dura une demi heure. Le tems s'étant réclair- 
ci, le grand. duc de Berg, à la téte de la cavale- 
rie, et soutenn par le maréchal Bessieres à la tete 
de la garde, tourna la division Saint- Hilaire, et 
tomba sur l’armée ennemie: manoeuvre audacieu- 
se, s'il en fut jamais, qui couvrit de gloire la ca- 
valerie, et qui. étoit devenue nécéssaire dans la 
circofistance où se trouvoient nos colonnes, La 
cavalerie ennemie, qui voulut s'opposer à cette 
manoeuvre, fut culbutée; le massacre fut horrible. 
Deux lignes d'infsüterie Russe furent rompues; Je 
troisième ne résista qu'en s'adossant A un bois. 
Des escadrons de la garde traversèrent deux fois 
toute l'armée enucmie. Cette charge brillante et 
inouie qui avoit culbuté plus de 20,000 ‚hommes 
d'infanterie, et les avoit obligés à abandonner leurs 
pieces, anroit décidé sur-le-champ la victoire 
sans le bois et quelques difficultés de terrein, Le 
général de division d’Hautpoult fut blessé d'un bis- 
cayen, Le général Dalhmenn, commandant les 
chasseurs de la garde, et un bon nombre de ses 
intrépides soldats moururent avec gloire. Mais les 
100 dragons, cuirassisrs ou soldats de la garde 
que l'on trouva sur le champ de bataille, on les 


colonnenweise aufgestellt, war in der Entfernuna 
eines halben Canonenschusses; jede Kugel traf. Es 
schien einen Augenblick nach den Manóvres des 
Feindes, dafs er, unwillig, so viel einzubülsen, 
unsete linke Flanke überflügeln wollte. In eben 
dem Augenblicke liefsen sich die Scharfschüz- 
zen des Marschalls Davoust hóren, nnd kamen 
im Rücken der feindlichen Armee an. * Zu 'glci- 
cher Zeit drang das Corps des Marscha!s Augereau 
colonnenweise vor, um gegen das feindliche Gen- 
trum zu dringen, auf solche Art seine Aufmerksam- 
keit zu theilen, und ihn abzuhalten, sich mit ۰ 
samter Macht gegen das Corps des Marschals Da- 
voust zu wenden. Die Division St, Hilaire drang auf 
dem rechten Fiügel vor; beide Corps sollen so 
manövriren, dafs sie sich mit dem Marschal ۸ 
vereinigten. 


Kaum waren das Corps des Marschals Auge- 
reau und die Division St. Hilaire vorgerückt, als 
ein so dichter Schnee , dafs:man nicht zwei Schritte 
vor sich hinsehen konnte, die beiden Armeen be- 
deckte. In dieser Dunkelheit ward der Directions- 
punct verloren, und die.Golonnen, die sich zu sehr 
links lehnten, schwebten in Ungewilsheit. Diese 
widrige Dunkelheit dauerte eine halbe Stunde, 
Da sich das Wetter aufgeklärt hatte, tournirte der 
Grofsherzog von Berg, an der Spitze seiner Ca- 
valerie, ‘und unterstützt von dem Marschall Bes- 
sières; an der Spitze der Garde, die Division St. 
Hilaire, und fiel auf die feindliche Armee; ein küh- 
nes Manövre , wenn je eines war, welches die Ca- 
valerie mit Ruhm bedeckte, und welches unter den 
Umständen, worin sich unsere Colonnen befanden, 
nöthig geworden war. Die feindliche Cavalerie, 
welche sich diesem Manövre widersetzen wollte, 
ward geworfen; die Massacre war schrecklich. 
Zwei Linien Russischer Infanterie wurden durch- 
krochen. Die dritte widerstand nur dadurch, dafs 
sie sich an ein Gehölz lehnte. Escadrons der Garde 
sprengten zweimal durch die ganze feindliche Ar- 
mee. Dieser glänzende und unerhörte Angriff, wo- 
durch über 20,009 Mann Infanterie geworfen und 
genóthigt worden waren, ihre Canonen zu verlas- 
sen; würde ohne das Gehólz und einige Schwierig- 
keiten des Terrains auf der Stelle den Sieg entschie- 
den haben. Der Divisions-General d'Hautpoult ward 
durch eine Kartätschenkugel verwundet, und General 
Dahlmann , Gommandant der Jáger der Garde, und 
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y trouva environnés de plus de 1000 cadavres en- 
nemis.- Cette partie du champ de bataille fait hor- 
reur à voir. 


Pendant ce tems, le corps du maréchal Da- 
voust débouchoit derriere l'ennemi. La neige 
qui, plusieurs fois dans la journée, obscurcit 
le tems, retarda. aussi sa marche et l'ensemble 
de ses colonnes Le mal de l'ennemi est immense ; 
celui que nous avons éprouvé, est considérable. 
Trois cents bouches à feu ont vomi la mort de 
part et d'autre, pendant douze heures. La victoire 
longtems incertaine fut décidée et gagnée, lorsque 
le maréchal Davoust déboucha sur le plateau, et 
déborda l’ennemi qui, aprés voir fait de vains ef- 
forts pour le reprendre, battit en retraite. Au mé- 
me moment, le corps du maréchal Ney débouchoit 
par Althof sur la gauche, et poussoit devant lui 
le reste de la colonne Prussienne échappée au com- 
bat de Deppen. Il vint se placer le soir au village 
de Schmoditten; et par-là l'ennemi se trouva tel- 
lement, serré en’ les corps des maréchaux Ney 
et Davoust, que craignant de voir son arriere- gar- 
de compromise, il resolut, à 8 heures du soir, de 
reprendre le village de Schmoditten, Plusieurs ba- 
taillons de grenadiers Russes, les seuls qui n'eus- 
sent pas donné, se preseuterent à ce village; mais 
le 6°. régiment d'infanterie légère les laissa appro- 
cher à bout portant et les mit dans une entière 
déroute. Le lendemain, l’ennemi a été poursuivi 
jusqu'à la rivière de Frischling. - Il se retire au- 
delà de la Pregel. Il a abaïfflonné sur le champ 
de bataille seize pieces de canon et ses blessés. 
Toutes les maisons des villages qu'il a parcourus 
la nuit, en sont remplies. 


Le maréchal Augereau a été blessé d'une balle. 
Les généraux Desjardins, Heudelet; Locke, “ont 
été blessés, Le général Corbineau à été enlevé par 
un boulet. Le colonel Lacuée du 63¢-, et le cole- 


eine gute Anzahl seiner uuerschrockenen Soldaten 
starben mit Ruhm. Aber die 100 Dragoner, Cui- 
rassiers oder Soldaten der Garde, die man auf dem 
Schlachtfelde findet, findet man daselbst umgehen 


"von mehr als 1000 feindlichen Leichnamen. Dieser 


Theil des Schlachtfeldes gewährt einen graufenvol- 
len Aublick. 


Während dieser Zeit rückte das Corps des Mar- 
schais Davoust im Rücken des Feindes vor. Der 
Schnee, der verschiedenemal des Tages das Wetter 
verdunkelte, verzögerte auch seinen Marsch und 
das Zusammenwirken seiner Colonnen, Der Ver- 
lust des Feindes ilt aufserordentlich grofs; der, 
den wir erlitten haben, iit beträchtlich. Drei- 
hundert Feuerschlünde - verbreiteten von beiden 
Seiteu 12 Stunden hindurch den Tod, und der 
Sieg, der lange ungewifs war, ward entschieden 
und gewonnen, als der Marschall Davoust auf die 
Anhöhe vorrückte und den Feind überflügelte, wel- 
cher, nachdem er vergebliche Anstrengungen ge- 
macht, die Anhöhe. wieder einzunehmen, das Si- 
gnal zum Rückzuge gab. Zu gleicher Zeit drang 
das Gorps des Marschals Ney durch Althof auf der 
linken Flanke vor und trieb den Rest der Preufsi- 
schen Colonne vor sich her, der im Gefechte von 
Deppen entkommen war. Er stellte sich des Abends 
indem Dorfe Schmoditten. Der Feind fand sich 
dadurch zwischen den Corps der Marschälie Ney 
und Davoust so gedrängt, dafs er besorgte, seine 
Arriergarde in Gefahr zu sehen und sich des Abends 
um 8 Uhr entschlofs, das Dorf Schmoditien wieder 
einzunehmen. Verschiedene Bataillons Russischer 
Grenadiers, die einzigen, welche an der Schlacht 
keinen Äntheil genommen, fanden sich bei diesem 
Dorfe ein; allein das 6te Regiment leichter Infan- 
terie liefs sie auf Schufsweite heranrücken und 
brachte sie in gänzliche Deroute. Am folgenden 
Tage ward der Feind bis an den Flu(s Frischling 
verfolgt; er zieht sich über den Pregel zurück. 
Auf dem Schlachtfelde hat er 16 Canonen und seine 
Alle Häuser der Dór- 
fer, durch welche er des Nachts passirt ist, sind 
damit angefüllt, 


Der Marschall Augereau ist von einer Flinten- 
kugel verwundet,worden. Die Genarals Desjer- 
dins, Heudelrt und Lochet sind blessirt. | General 
Corbineau ist durch eine Canonenkugel: getódtet. 
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"Verwundeten hinterlassen. 
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nel Lemarois du 43*., ont été tués par des boulets. 
Le colonel Bouvieres, du 11% régiment de dragons, 
n'a pas survécu à ses blessures. Tous sont morts 
Avec gloire. Notre perte se monte exactement à 
1900 morts et 5700 blessés, parmi lesquels un mil- 
lier qui le sont grièvement, seront hors de servi- 
ce, Tous les morts ont été enterrés dans la jour- 
née du 10. On a compté sur le champ de bataille 
7000 ۰ 


Ainsi l'expélition offensive de l'ennemi, qui 
avoit pour but de se porter sur Thorn en débor- 
dant la gauche de la grande armée, lui a été fu- 
neste. Douze à quinze mille prisonuiers, autant 
d'hommes hors de combat, dix-huit drapeaux, 
quarante-cinq pieces de canon, sont les tropliées 
trop chèrement payés sans doute. par le sang de 
tant de braves. 


De petites contrariétés de tems qui auroient 
paru légères dans toute autre circonstance, ont 
beaucoup contrarié les, combinaisons du géné- 
ral français. Notre cavalerie et notre artillerie 
ont fait des merveille, La garde à cheval s'est 
surpassée; c'est beaucoup dire. La garde à pied 
a été toute la journée l'arme au bras, sous le feu 
d'une épouvantable mitraille, sans tirer un coup 
de fusil ni faire aucun mouvement. Les circon- 
stances n'ont point été telles qu'elle ait dû donuer. 
La blessure du maréchal Augereau a die aussi un 
accident défavorable, en Jaissant pendant le plus 
fort de la mélée, son corps d'armée sans chef ca- 
pable de le diriger. ` 


Ce récit est l’idée générale de la bataille. H 
s’est passé des faits qui honorent le soldat fran- 
çais: l’état- major s'occupe de les recueillir. La 
consommation en munitions à canon a été consi- 
dérable; elle a été beauconp moindre en munitioas 
d'infanterie. L’aigle d’un des bataillons du 18°: ré- 
giment ne s'est pas retrouvée; elle est probable- 
ment tombée entre les mains de,lennemi. On ne 
peut en faire un reproche à ce régiment: c'est, 
dans la position où il se trouvoit, un accident de 
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Der Oberst Lacuée vom 63sten und der Oberst Le- 
marrois vom 43sten Regimente haben durch+Cano- 
nenkugeln ihr Leben verloren. Der Oberst Bouvitres 
vom 11ten Dragoner Regimente hat seine Wunden 
nicht überlebt. Alle sinu mit Ruhm gestorben. Un- 
ser Verlust beträgt genau 190b Todte und 5700 Ver- 
wundete, worunter 1000 schwer verwundet und zum 
Dienste unfähig sind. Alle Todte sind am toten weg- 
gebra worden. Man hat auf dem Schlachtfelde 
7000 getödtete Russen gezählt, 


' So ist die offensive Expedition des Feindes, die 
zur Absicht hatte, nach T'horn vorzurücken und die 
Linke der grofsen Armee zu überflügeln , demselben 
verderblich geworden; 12 bis 15,000 Gefangene, 
eben so viele Soldaten, die zum Dienste untüchtig 
geworden, 18 Fabnen, 45 Canonen sind die Tro- 
phüen, die durch das Blut so vieler Braven unstrei- 
tig zu theuer erkauft wurden. 


Kleine Widerwürtigkeiten der Witterung, wel- 
ehe unter allen anderen Umstünden unbedeutend 
scheinen würden, sind den Gombinationen des 
Französischen Feldherrn sehr zuwider gewesen. 
Unsere Gavalerie, unsere Artillerie haben Wun- 
der gethan. Die Garde zu Pferde hat sich selbst 
übertroffen. Dies will viel sagen. Die. Garde zu 
Fufs ist den ganzen Tag hindurch einem schreck- 
lichen Kartätschenfeuer ausgesetzt gewesen, ohne 
einen Flintenschufs zu thun oder eine Bewegung zu 
machen. Die Umstände waren nicht von der Art, 
dafs sie angreifen konnte. Die Blessur des Mar- 
schalls Augereau ist auch ein ungünstiger Umstand 
gewesen, indem während der grófsten Hitze des 
Kampfs sein Armee Corps sich ohne Chef befand, 
und Niemand hatte, der im Stande war, es zu diri- 
giren. 


Dieser Bericht ist eine allgemeine Darstellung 
der Schlacht. Es sind Thatsachen vorgefallen, die 
den Französischen Soldaten Ehre machen. Der Ge- 
neralstab beschüftigtsich, sie zu sammeln. Der Ver- 
brauch von Ganonen - Munition iit beträchtlich, der 
Verbrauch von Infanterie-Munition aber weit gerin- 
ger gewesen, , Der Adler eines Ba'aillons des 18. Re- 
gimeuts ist nicht wieder gefunden worden. Vermuth- 
lich ist er dem Feinde in die Hände gefallen. Man kann 
dem Regimente keinen Vorwurf daraus machen, In 
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guerre; toutefois l'Empereur lui en rendra un au- 
tre, lórsqu'il aura pris un drapeau à l'ennemi. 


Cette expédition est terminée, l'ennemi battu 
et rejeté à cent lieues dela Vistule. L'armée va re- 
prendre ses cantonnemens et rentrer dans ses quar- 
tiers d'hiver. 


* * * 


Les papiers publics différent beaucoup 
sur les suites de cette sanglante journée. 
Conformément à notre dessein, nous ne fe- 
rons aucune mention des combats, qui ont 
eu lieu depuis à Vaile droite et à l’aîle 
gauche de l'armée Frangaise, tels que ceux 
d’Ostrolenka et de Braunsberg; mais nous ob- 
serverons que, le 10. mars, 30 jours aprés la Ba- 
taille, le quartier général de l'Empereur des 
Français était encre à Osterode, et que l'ar- 
mée Frangaise avoit pris derriérela Passarge 
les cantonnemens suivans: - 


le Prince de Ponte - corvo à Preussisch- 
Holland et Braunsberg; 


le maréchal Soult à Liebstadt et Moh- 
rungen; 


le maréchal Ney à Guttstadt; 


le maréchal Davoust à Allenstein, Ho- 
henstein et Deppen; 


un corps d'observation polonois sous les 
ordres. du général Zayonschek à Neiden- 
bourg; 


le Corps du maréchal Lefebre près de 
Danzig ; 


la division Bavaroise, commandée par 
le prince royal de Bavière à Varsovie; 
+» 


| le ze corps, sous les ordres du maré- 
chal Lannes, commandé pendant: quelque 
tems par le général Savary sur l'Omulew. 


* y * 


C 


der Lage, worin es sich befand, war es ein Kriegs- 
zufall. Der Kaiser wird dem Bataillon einen ande- 
ren Adler wieder geben, wenn es dem Feinde eine 
Fahne wird abgenommen haben, 

Da diese Expedition beendigt, der Feind ge- 
schlagen und roo Lieues von der Weichsel zurückge- 
worfen worden, zo wird die Armee wieder ihre Can- 
tonnirungen einnehmen und die Winterquartiere 
beziehen. ; 

1 * ۰ * 

Die Folgen dieses blutigen Tages sind 
in öffentlichen Blättern sehr verschieden an- 
gegeben worden. Unserm dermaligen Zwecke 
gemäfs bemerken wir nur, ohne die seit- 
dem auf dem rechten und linken Flügel der 
Französischen grofsen Armee vorgefallenen 
Gefechte (wie bei Ostrolenka und Brauns- 
berg) zu erwähnen, dals am ıoten März 


1807, (30 Tage nach der Schlacht) das 


- Hauptquartier des Französischen Kaisers 


noch immer in Osterode war und die Fran- 
zösische Armee hinter der Passarge fol- 
gende Cantonirungen bezogen hatte: 

Der Prinz von Ponte - Corvo um 
Preussisch - Holland und Braunsberg; 


der Marschall Soult um Liebstadt und 
Mohrungen; 


der Marschall Ney um Guttstadt; 


der Marschall Davoust um Allenstein, 
Hohenstein und Deppen; 


ein Polnisches Observationscorps unter 
General Zayonschek zu Neidenburg ; 


das Corps unter Marschall Lefebvre 
vor Danzig; D 

die von dem Kronprinzen von Baiern 
commandirte Baierische Division zu War- 
schau ; 


das 5te Corps (unter dem Marschall 
Lannes, und eine Zeitlang vom General 


Savary commandirt) am Omuléw. 


* * ^ 
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Nous avons déjà dit plus haut qu’aucun 
rapport détaillé seit de la part des Prussiens 
soit de la part des Russes, n’est parvenu à 
notre connoissance, Nous croyons pourtant 
qu'il sera à propós de placer ici les rapports 
préalables, que nous livrent à ce sujet la 
Gazette de la cour de Vienne, dans le or. 
No. de cette année, qu’elle a puisé dans la 
Gazette de la cour de St. Pétersbourg du Ir. 
et I3. Février, v. s.; et le Cahier du mois de 
mars du Journal politique de cette année, 
(extrait de la Gazette de Koenigsberg du dix 


février ), 
4. Rapport préalable de la Cour de 
Russie, 
envoyé à Sa Majesté l'empereur. par le général 


eu chef, Baron de Bennigsen, du champ de 
bataille à Preufsisch- Eylau, le 27. Janvier v. s. et 
apporté le 2. Février par le lieutenant - colonel Sta- 
wizkji , aide de champ de Sa Maj. de la nouvelle vie- 
toire, remportée sur l’armée française, commandée 
par Bonapurte en personne. 


„J'ai le bonheur d'instruire Votre Majesté impé- 
riale que l’armée, que Votre Majesté a daigné me 
confier, vient de remporter une nouvelle victoire. 
La bataille, qui vient d'étre livrée, a été sanglante 
et meurtrière; elle a commencé dans l’après - midi 
du 26., et a duré jusqu'au 27. à 6 du soir. L'enne- 
mi est entierement batin: 1000 prisonniers et 12 
drapeaux, que j'ai l'honneur de mettre aux pieds 
de Votre Majesté, sont tombés au pouvoir de$ vain- 
queurs. Bonaparte a attaqué aujourd’hui mon cen- 
tre et mes deux ailes avec l'élité de ses troupes, 
mais il a été repoussé et battu sur tous les points. 
Ses gardes ont attaqué mon centre à différentes re- 
prises, mais infructueusement; ils ont été répoussés 
partout, après un feu très-vif, par la bayonette de 
notre infanterie, et par les efforts de notre cavale- 
rie. Plusieurs colonnes de son infanterie ont été ab- 
solument détruites, ainsi que des régiments entiers 
des cuirassiers d'élité. 
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Weder von Russischer, noch Preufsi- 
scher Seite sind uns, wie oben erwähnt, bis 
jetzt ausführliche Berichte bekannt gewor- 
den. Inzwischen glauben wir, dafs hier die 
vorläufigen Berichte darüber gleichfalls an 
ihrer Stelle stehen 4 wie solche die östr. kais. 
Wiener Hofzeitung (in No. 21. v. d, J. aus 
der St. Petersburger Hofzeitung vom IIten 
und 13ten Februar a. St.) und das März- 
Stück des politischen Journals v. d. J. (aus 
der Königsberger Zeitung vom ioten Febr.) 
geliefert haben. 


A. Vorläufiger Russischer Hofbericht. 


„Von dem die Armee Seiner kaiserl. Majestät 
en Chef kommandirenden General Baron Bennigsen 
ist folgender, auf dem Schlachtfelde hei Preufsisch- 
Eylau am 27. Jan. a. St. datirte vorläufige Bericht, 
über den neuen erfochtenen Sieg über die französi- 
sche Armee unter der persönlichen Anführung von 
Bonaparte, durch den Flügel-Adjudanten Sr. kaiserl. 
Majestät Oberstlieutenaut Stawizkji, am 2۰ Februar 
überbracht worden, 


„Ich habe das Glück, Ewr. kaiserl. Majestät be- 
richten zu können, dafs die Armee, die Ew. Mai. 
meinem Commando anzuvertrauen geruhet haben, 
abermals siegteich gewesen ist, Die Schlacht, 
die eben geliefert ist, war blutig und mörderisch 
sie fieng am 26sten um 3 Uhr Nachmittags an 
und dauerte bis den 27sten um 6 Uhr Abends. 
Der Feind ist total geschlagen: 1000 Gefangene, und 
I2 Fahnen, die ich hiebei Ewr. Majestät zu Füfsen 
lege, sind den Siegern in die Häude gefallen. Heute 
griff mich Bonaparte mit dem Kern seiner Trup- 
pen im Mittelpunkt und auf beiden Flügeln an, ward 
aber auf allen Punkten zurück getrieben und ge- 
schlagen. Seine Garden griffen zu verschiedenen 
Malen mein Centrum ohne den mindesten Erfolgan, 
und wurden allerwürts, nach einem sehr lebhaften 
Feuer, durch das Bajonnet unsrer Infanterie und 
das Einhauen unsrer Gavallerie zurück geworfen. 
Verschiedene Colonnen seiner Infanterie, und ganze 
Regimenter von den Cürasiers d'élite wurden auf- 
gerieben. 
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Je ne manquerai pas de mettre aussitöt que pos- 
sible, aux pieds de Votre Majesté une relation dé- 
taillée de la bataille mémorable de Preufsisch- Eylau. 


Je crois que notre perte ne depasse pas 6000 
hommes tant en tués que blessés ; et je puis assurer, 
sans craindre de me tromper, que celle de l’ennemi 
s'élève beaucoup au - de - là de 12000. ** 


B. Rappert Prussien. 


Koenigsberg le 10. Février 8۳ 

La Bataille du 7. et du 8. de ce mois est une des 
plus remarquables, dont l’histoire fasse mention. 
La bravoure et la fermeté des deux partis exciteront 
à juste titre l'admiration de la postérité. Les deux 
généraux ont cherché à se surpasser mutuellement; 
et le génie a mis tout en oeuvre, pour reudre cette 
Bataille imports par ses Suites; et pourtant ja- 
mais il n'en a été livré une seule, qui ait été plus 
meurtrière pour les deux partis, et moins décisive. 
Le 8. Fevrier a été surtout la journée la plus mémo- 
rable sous ce rapport. Personne ne voulant céder, 
on fit toute la journée les plus grands sacrifices avec 
une opiniátreté mutuelle. Ce ne fut que le soir 
que la Bataille fut décidée, et que nous restámes 
maitres du champ de Bataille. Les efforts extra- 
ordinaires qu'on a faits pendant deux jours, et 
surtout le manque total de munition priverent le 
Lieutenant - général Russe de Bennigsen des mo- 
yens de renouveler la Bataille le lendemain. Ilré- 
solut donc de commencer par se pourvoir de la 
munition indispensable, L‘ennemi ayant menacé 
des la veille de faire une tentative avec son aile 
gauche sur Königsberg, son Excellence jugea à 
propos, de replier un peu son aile droite sur la 
ville, pour mettre à l'abri des tentatives des par- 
tisans ennemis, cette communication si'impor- 
tante pour fournir aux besoins de l'armée. Le 
soir aprés la Bataille l'atle droite de l'armée fran- 
gaise s'éloigna de 10 lieues du champ de Bataille, 
la gauche conserva sa position, et par Já donna 
aux autres troupes le tems de se rallier. Notre 
perte dans ces deux journées est trés considérable, 
mais celle des ennemis, au dire des prisonniers, 
l'est encore beaucoup plus. Nous avons pris 15 


aigles, mais le nombre des prisonniers est peu cou- 
sidérable, parcequ'on n'a donné, que très peu de 
pardon, 
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Peut- être qu'après une recherche plns 


Ich werde nisht ermangeln, so bald möglich 
Ewr. kaiserl, Majestät eine umständliche Relation 
über die merkwürdige Schlacht bei Preu/sifch- Ey- 
lau zu Fülsen zu legen. 


Ich glaube, dafs unser Verlust sich nicht über 
6000 Maun an Todten und Verwundeten belaufen 
kann, und ich behaupte gewifs nicht zu viel, wenn 
ich versichere, dafs der Verlust des Feindes 12000 
Mann weit übersteigen muls, ** 


B. Preufsischer Bericht. 


Königsberg den 10. Februar 1807. 

„Die Schlacht vom zten und Siten d. M. ist eine 

der merkwiirdigsten in der Geschichte. Tapferkeit 
und Entschlossenheit von beiden Theilen verdienen 
die Achıung der Nachwelt. Das Talent beider Feld. 
herrn hat sich gegenseitig zu übertreffen gesucht; 
alles ist angewandt worden, was Gewandheit des 
Geistes vermag, um die Schlacht an grolsen Folgen 
wichtig zu machen, und nie ist eine Schlacht gelie- 
fert worden, die zugleich von beiden Seiten so mör- 
derisch war, und die dennoch so wenig für die Folge 
irgend eines Theils entschied. Der 8te Februar war 
in dieser Hinsicht der merkwürdigste Tag; gegen- 
seitige Hartnückigkeit kämpfte einen ganzen Tag mit 
der grölsten Aufopferung. Keiner wollte weichen, 
erst gegen Abend war die Schlacht entschieden, und 
das Schlachtfeld wurde gegen den Feind behauptet. 
Einezweitügige Anstrengung aller Krüfte, und die da- 
„her eingetretene Erschópfung, vorzüglich aber der 
durchgängige Mangel an Munition, benahmen dem 
Russisch kaiserlichen General-Lieutenant von Ben- 
nigsen, die Mittel, die Schlacht am folgenden Tage 
wieder aufs neue widüfaligen. Er beschlofs daher, 
sich erst mit der erforderlichen Munition zu com- 
plettiren, und da der Feind schon am vorigen Tage 
mit seinem linken Flügel einen Versuch auf Kónigs- 
berg. vermuthen liefs j fo hielten es Se. Excellenz 
am gten des Morgens für nöthig, zur Vorsicht den 
rechten Flügel ihrer Armee etwas gegen die Stadt 
zurückzulehnen ; um diése, zur Heranziehung der 
Bedürfnisse so wichtige Communication, gegen den 
Versuch einer feindlichen Streiferei zu sichern. Der 
rechte Flügel der französischen Armee zog am Abend 
nach der Schlacht bis 5 Meilen vom Schlachtfelde ; 
der linke behielt seine Stellung, gab dadurch den 
übrigen Truppen Zeit, sich wieder zu sammeln. Un- 
ser Verlust an beiden Tagen ist sehr beträchtlich, 
aber der des Feindes, nach Aussage der Gefangenen, 


exacte, on trouvera beaucoup plus de. trophées, 
parceque les cosaques, ne connoissant ni la desti- 
nation ni la prix des drapeaux, n'y ont fait au- 
cune attention. Nos troupes ont donné les preu- 
ves les plus éclatantes de leur inébranlable bra- 
voure. Ni le bivouac continuel, ni les plus ef- 
frayantes fatigues n'ont pu altérer un seul in- 
stant les bonnes dispositions de nos troupes. 


Comme nous n'avons pu avoir le projét 
de donner sur la carte des environs de Preus- 
sisch- Eylau une image sensible de quelques 
moments particuliers de la mémorable jour- 
née du huit février, et que cependant il peut 
étre trés intéressant, pour le militaire, d'a- 


voir sous les yeux un plan special des prin- 


cipaux mouvements des deux armées, nous en 
avons joint à ce mémoire un Croquis, inti- 
tulé: Plan -spécial de la Bataille de Preus- 
sisch- Eylau; qui, sans prétendre à une re- 
présentation plus exacte du local, servira à 
mettre sous les yeux quelques. uns d'es mo- 
ments les plus intéressants de cette journée. 
Il n'a besoin d'aucun éclaircissement ; et 
nous espérons qu'en cas que le dessin en soit 
défectueux dans quelque point, le public au- 
ra la justice de ne le considérer que comme 
une ébauche, et non pas comme quelque 
chose d’achevé, 
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noch bei weitem betrüchtlicher. Funfzehn Adler 
sind von uns genommen, die Anzahl der Gefange- 
nen ist nicht so betrüchtlich, weil nur wenig Par- 
don zügestanden wurde. Vielleicht werden bei stren- 
gerer Nachsuchung noch mehrere Trophüen aufge- 
funden, weil die Kosaken nicht die Bestimmung und 
den Werth der Fahnen kennen, und mithin auch 
keine Aufmerk:amkeit darauf verwendet haben. 
Unsre Truppen haben die höchsten Beweise ihrer 
unerschütterlichen Eravour abgelegt. Der bestän- 
dige Bivouac und die schrecklichsten Fatiguen wa- 
ren nicht im Stande die gute Stimmung unserer 
Truppen zn unterbrechen. ** e 


y * 


Da es anf der Charte der Gegend um 
Preufsisch Eylau nicht der Zweck seyn 
konnte, einzelne Momente des denkwürdi- 
gen Siten Februars zu. versinnlichen, es aber 
dem Militair interessant seyn wird, einen 
speciellen Plan der hauptsächlichsten Be- 
wegungen beiderseitiger Armeen an diesem 
Tage vor Augen zu haben, so haben wir dieser 
Nachricht ein Croguis davon mit dem Titel: 
"Special - Plan der Schlacht von Preufsisch- 
Eylau beigelegt, welches keine Ansprüche 
auf genaue Darstellung des Locals machen, 
wohl aber dazu dienen kann, einige der 
wichtigeren Augenblicke der Schlacht vor 
das Auge zu stellen. Eıklärung bedarf er 
nicht, und wir hoffen , dafs auch bei mög- 
lichen Fehlern der Zeichnung das Publicum 
so billig seyn werde, diesen Plan nur als 
Entwurf, nicht als etwas Vollendetes zu be- 
urtheilen. 
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